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En Marge de la FaÎblesse Boursière 

QUELLESSONTLESSOURCES 
DES F.._~IJSSES RUMEURS? 

---------------------·----------------

I_Jes Mesures ,qtt~il faut adopter 

Au n1omcnt où nous écrivons, 
nous pouvons malheureusement 
nous rendre compte que la décla
ration publiée par le ministre des 
Financos, lundi soir, n'a pas eu 
1 ' effet désiré. Le marché continue 
ù faire preuve de faiblesse, en dé
pit d'une légère reprise qui n'a 
pas duré. 

Certains optimistes afrfirment 
que tout est pour le mieux puisque 
le communiqué gouvernem~ntal a 
cu au moins pour effet d'arrêter 
la baisse qui aurait fort bien pu 
sc précipiter, si les rumeurs cou
rantes n'avaient fini par provo· 
quer un démenti officiel. 

Les propagateurs 
de fausses nouvelles 

Qu'il en soit ainsi ou non, une 
chose est. certaine : c'est qu'il fa u t 
purgee le pays et ses marchés d es 
propagateurs de fausses nouvelles. 

Les dém entis ne suffis~nt pas, 
à notre époque. C'est regrettable, 
mais il n'y va de l a. faute de per
sonne. Nous avons, ces derniers 
temps, eu trop d'échantillons d'af
firmation et de démentis de tou tes 
sortes, pour que nous n'ayons 
pas le droit d'être sceptiques 
quant à leur valeur. 

Que l'on nous comprenne bien ! 
Nous ne von lons pas dire que le 
d émenti. d\1 m inistère des Finances 
doit être consiClér-é par nous, com
me manquant de sincérité ! Loin 
do là ! Nous constatons simple· 
ment un fait : le peuple a besoin 
cle quelrJue chose d,e tJlus net qu'un 
simple démenti, c'est-à-dire une 
action de la part des autorités, 
tondant d'abord à paralyser les 
efforts de ceux qui ont choisi l e 
rharmant m<'tier de semer la pa
nique, dans des buts de profi ts 
personnels et, d'autre part à don
n or un nouvel essor à l'économie 
du pays par l'adontion d'une. po
JJI ique commercial active, et éner
ç;Jque. 

Examinons tout de suite le pre
m ter point. 

Nous l'avons dit à plusieurs r e
prises, et nous ne cesserons de le 
repéter, les rumeurs qui de temps 
en temps naissent sur nos m a r chés 
er v jettent le désarroi ne sont pas 
!"effet du hasard. Nous somm es 

d 'opinion que ces rumeurs sont 
sciemment répandues par des pê
cneurs en eau trouble qu'il est du 
ùevolr du gouvernement de. dé
masquer. Le pays ne peut se payer 
le luxe aujourd 'hui de voir sa for
tune s'effriter ou bien fuir vers 
l'étranger. 

Les méfaits de 
la propagande 

Un de nos confrères a fait il v 
u quelques jours des rév-élations 
importantes au sujet de l 'activité 
de certaine propagande en Egyp
te. Il est difficile de savoi.r fli ell es 
son t tout à fait conformes à la vé
r tl.é. Mais il est difficile aussi de 
~·imaginer que certains intérêts 
qu i ne voient pas le réarmement 
égyptien d'un bon oeil, n'essayent 
pas d' une manièré ou d'une autre 
d e saboter l 'oeuvre de salut pu
blic du gou vernemen t. 

Et n ul n e p eut contester que le 
sabotage économique et fi nancier 

d'un pays ne soit des plus effica 
ces quand on sait s'y prendre. 

Fuite de capitaux ? 
Car il est bien évident que 81 

rien n'est fait pour faire lface ù la 
propagande pernicieuse dont il 
s'agit, elle finira par miner il' 
pays plus vite qu'on ne le peni'\e. 
On raconte qui;) les capitaux qui.t
tent l'Egypte à grande a llure ces 
derniers temps. Nous ne croyuns 
pas que cela soit vrai, pour le mo
ment. Mais si l 'on continue à 
laisser le virus faire son chemin, 
on assistera sans le moindre dou
te à une sorti e massive de capi
taux, qui a u rait des effets _désas· 
treux non seulement au p01nt de 
vue financier et économique, mals 
aussi au point de vue politique. 
Car sans argent, point de réarm e
Inent, et, aujourd'hui, sans année, 
et sans a r~s, un pays est e_l(J)o::;e 
aux p ires m alheurs. 

La propagande est insidieuse, 
et rares sont ceux, qui, travaillés 

••...•..•........••.........................•..............•.................•.........•.... 

SOCIÉTÉ ÉGYPTIENNE FINANCIÈRE 
POliR LE COMMERCE ET L'INDUSTRIE 

~~ SEFINA ~~ S.A.E. 
23. SHARIA EL MADABEGH - LE CAIRE 

autorisée par Décret Royal du 19 Février 1938, 
paru au journal Officiel du 5/3/38 

Dépôts à vue et à terme fixe - Recouvrement et Escompte d'Effets -

Emission de chèques sur l'Egypte et J'Etranger - Achat et vente de 

Billets de Banque et Monnaies Etrangères - Ouverture de Crédits 

Documenta'ires et simples - Ordres de Bourse - Dépôt de Titres -

Encaissement de tous coupons - Titres et Obligations à lot au 

comptant et à terme. 

CAISSE D'EPARGNE aux MEILLEURES CONDITIONS 



!.A REVUE D'EGYPTE ECONOMIQUE ET FINANCIERE 

par elle, sont capables d'y résister. 
C'est pour cette raison qu'il e§t 

absolument nécessaire de la com
battre par tous les moyens possi
llles et surtout, en en cherchant 
les sources, et en menant d'une 
manière judicieuse et persévéran
te une campagne de contre propa
gande inlassable. 

Nécessité de 
la contre propagande 

Le -temps n'est pas loin, où tous 
les pa~rs, y r:ompris l'Egypte_, d.e
vront avoir un organisme chaxg-é 
de 1 a propagandëL - organisme 
qui pourrait même prendre la for
me d'un ministère. Certaines na
tion~ 1'bnt déja fait, et avec quel 
>:ucces ! Les arguments aue l'on 
emploie pour effaroucher nos ca
pitalistes ne tiennent pas debout 
si l'on veut bien prendre la pe!t1e 
de les examiner de "près. Mais, cet 
examen. bien rares sont ceux qui 
ee donnent la peine de le faire. "ris 
préfèrent ingurgiter toutes so1·tes 
(l 'affirmations simplistes sans ~~> 
rendre compte du préjudice qu'un~ 
te.lle aptitude ne manque ;r;>as d::. 
leuT fairé subir. 

Eh bien, oui ! l'Egypte a l'in
tention de devenir !forte, très for
te pour ne pas être la proie de 
cP.rtaines Puissances qui Pnt prou
vé jusqu'à quel point peut aller 
leur· respect pour l'indépendance 
cl' autrui. Est-ce là une raison pour 
trembler de peur, ou bien, au coh
tl'airfl, pour avoir une plus grancl<> 
confiance dans le pays '/ 

On comprend le geste de capita
listes faisant fuir leurs capitaux 
d'un pays faible, mais on ne com
prend plus dù tout une sortie de 

capitaux d'un pays, en passe de 
devenir plus fort ? 

Et où donc iraient-ils ces éapi
taux ? Quel est le pays du monde 
qui peut aujourd'hui se vanter 
d'être un lieu sûr de refuge pour 
les fonds en quête de placement. 
Quel est le pays du monde qui 
peut se vanter de posséder des fi
nances réellement saines ? De 
quelque côté que l'on se tourne 
on né trouve que déficits budgétai
res qui grandissent à ·vue d'oeil. 

La situation économique 

et financière de l'Egypte 

Malgré tout le pessimisme . C_!'i
minel dont certains font preuv~, 
on peut affirmer catégo.riquemell t 
que les finances de l'Egypte peu
vent encore faire envie à bon nom
bre d'autres nations, plus riç!).J~s 
et plus puissantes que la nl>tre. Et 
cela durera longtemps encore; 
(ant du moins que le pays sera 
gouverné par des hommes à esprit 
eclairé et dont la compétence ne 
peut être contestée. 

D'ailleurs, res sommes Impor
tantes que le gouvernement comp
te .eonsacrer au réarmement au 
pays ne seront dépen,;ées ni en un 
mols ur èn un an, ni en deux ans. 
il s'~git d'un programme à lon
gue naieine qui sera financé grâce 
ttux recettes de prus1e11r:> exercl
ce:s. 

ùn nou.s dit : d'où viendra l'ar
gent '! Mai~ à quoi 11onc doivent 
~ervir les nouveaux impôts ? 

On nous répond : " c'est juste
ment la. crainte de ces impôts 1ui 

fait fuire les capitaux J .. Cet ar
gument ne tient pas debout. Que 
l'on veuillè bien nous citer le pays 
bienheureux où il n'existe pas de 
taxes, et où les capitaux quittant 
I'Egypte peuvent aller s'abri.ter ! 
Inutile de chercher, il n'y en a 
pas ! Alors ? 

On nous demande encore : mais 
les impôts que l'on va bientôt ap
pliquer seront-ils s1~flfisants pour 
permettre le réarmement du 
pays sur l'échelle dont on parle ? 

Politique active 

Tout. dépend naturellement de 
la situation économique de J"Egyp
t.e. Il est clair que si le gm1verne
ment demeure sur la .brêrhe ct 
déploie des, efforts constants. pour 
développer l'économie égyptienne, 
et pour donner un essor nouveau 
et vigoureux à notre commerce 
extérieur. on n'aura rien ù. crain
dre au sujet de l'avenir économi
que du pays. Et alors lP. rende
ment des impôts demeurera satls
faisant, et le goavernemP.nt ~-é
prouvera la nécessité ni de _fa1re 
un nouvel emprunt, ni de vendre 
les titres représentant ses em
prunts anciens. 

On comprend donc ce que HOD:S 
avions en esprit quand nous di
sions que des démentis sont totale
m ent insuffisants. 

Prenons o·ardé ! si nous adop
tons une a.~titude d'expectative, s_i 
nous préférons le laiSt"'lr aller a 
1 'actiou, nous po~rnons un Jour 
le regretter amèxement ! 

Ed!Jm· ANZARUT. 
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D'UNE SEMAINE A L'AUTRE 

LA REVUE POI.~ITIQUE ÉGYPTIENNE 
---------------------·-----------------------

Les Tapports de plus en plus étToits qui s'établissent en Eg ypte comme aiUeu1'S entTe facteu1'S 
zJolitiques et économiques imposen t au monde finan.d.e?', indJustTieL et commeTcial la nécessité de sui 
V1'e de ZJlus pT ès l'évolution inté1i eure du pays. 

C'est avec la· conviction de Te mpli?' une impm·tante lacune et Pour (acili te1· la tâche de nos Ler
teurs que nous donnerons désonn ais à cette place une analyse ·hebdo madai1·e de la politique inté1ieU1·e . 

La semaine qui vient de s'écouler a 
été particulièrement fertile en événe-

ments d'importan
ce, S.E. le Prési
dent du Conseil, 
immobilisé p a r 
une indisposition 
qui apparaît heu
reusement légère, 
n'a pas pris part 
directement à l'ac
tivité ministériel
le. Or, à ce mo
ment même sur
gissaieni coup sur 
coup des difficul-
tés, aplanies au 

m oment où nous écrivons, mais qui 
laisseront sans doute des traces. 

Le conflit de 

la magistrature 

La plus grave de ces difficultés est 
celle qu'éprouva le cabinet devant 
le conflit aigü qui surgit entre le mi
nistre de la Justi-
ce et Jo: magistra
ture< nationale, Le 
ministre, S·E. Ah
rn e d Khachaba 
pacha, pour des 
raisons que cer-
I a i n s accusent 
d'être purement 
partisanes. avait 
esiimé que l' avan• 
cement dans la 
haute hiérarchie 
de~:. tribunaux de
vait être fondée 
non plus sur l'ancienneté, comme jus
qu'ici, mais sur ce qu'il appelait la 
capacité. La révolte des magistrats 
fut telle que malgré son attitude éner
gique, le ministre de la Justice dut 
finalement céder, ses collèg~es du 
ministère lui ayant de leur côté de
mandé de revenir sur son projet. Un 
Conseil des Ministres orageux eut 
lieu au cours duquel, soucieux de 
ménager à la fois et le ministre et 
les magü:trats, S.E. le Dr. Ahmed Ma
her obtint de Khachaba pacha, non 
nan-; diHicultés, de ne pas provoquer 
une crise ministérielle en démission
nant ou en restant intransigeant. Inu
tile de souligner que cette reculade 
- car ç"en est une - a ct'lié au mi· 
nis're de la Justice une situation assez 
délicate, 

La baisse des 

fonds d'Etat et 

l'armement national 

Un autre gros ennui a été la baisse 
soudaine sur nos bourses et sur les 
marchés étrang·ers, des fonds d'Etat 

égyptiens. Ainsi 
. que la presse quo

.·. ti dienne l'a am-
plement démontré, 
ce fléchissement, 
qui afiecte sensi
blement la fortune 
nationale, était dû 
aux bruits alar
mistes qu'ont fait 
naître un peu par
tout les projets de 
réarmement mas
ail du gouveme-
ment, A la faveur 

de l'incertitude qui règne encore 
quant à l'ampleur réelle de cet ar
mement, des indiscrets ont lancé des 
chiffres fantastiques variant de qua
rante à quatre vingts millions de 
livres ! Impressionnables comme tou
jours, les marchés on.t aussitôt appré
hendé non seulement une crise finan
cière, sans précédent depuis le Khe
dive Ismo:il, mais aussi un rapide ap
pauvrissement du pays. 

Cette campa·gne pessimiste 
levé les justes inquiétudes du 
tre der. Finances 
qui s'est empressé 
de démentir, no
tamment par J'in
termédiaire d e s 
joumaux, toutes 
lerl prévisions fai· 
tes à ce sujet. Ce 
démenti, ~ incon
testablement exer
cé un effet bien
faisant dans les 
miliem; financiers, 
mais tani que le 

public ne sera 

a sou· 
minis-

pas fixé sur le coût total de l'arme
ment et sa distribution en un certain 
nombre d'années; tant qu'il n'aura 
pas la certitude absolue et chiffres à 
l'appui que le budget de l'Etat pour
ra ais4ment faire face à ces fortes 
dépenses, un soupçon subsistera tant 

cier de l'Egypte. Souhaitons que le 
gouvernement fournisse sans retard 
les précisions nécessaires - à ce su
jet, 

Les grèves 

universitaires 
Un autre point sombre de la situa

tion politique a été le renouveau in
tempestif des grèves universitaires, 

qui se maniies
tent p 1 us ou 
moinr. périodique

Le~ raisons ment, 
de ces mouve
mentr. estudiantins 
son: variér. mais 
l'effet déplorable 
en es! toujours le 
même. Le Dr, Ah
med Maher et 
S.E. Hussein Hey
kal pacha, minis
tre de l'Instruction 
Publique s'effor

cent de calmer l'agitation· Ils ont 
d'ores et déjà prévenu 1 les intéres
sés que s'ils persistaient la Faculté de 
Droit serait fermée. Au moment où 
nous écrivons, et en attendant un 
communiqué officiel qui co~cilierai~. 
les points de vues respectifs. l'Uni
versité est en grève, quoique, une 
grande partie des étudiants ait sug
géré - sans réussir - de reprendre 
les cours dans l'attente d'une issue 
satislaisante. 

Le Sénat modérateur 

Nous ne saurions finir cet aperçu 
politique sans dire un mot d'apprécia
tion à l'égard du Sénat qui exerce 
une pression modératrice sur la poÎi
tique fiscale du gouvernement. Il est 
entendu que la population égyptien
ne devra, commfl partout ailleurs, ap
porter sa contribution financière à 
l'oeuvre publique, mais il convient 
que les sacrifices qui lui seront de
mandés ne soient ni excessifs, ni uni· 
latéraux. Le gouvernement et les fonc·· 
tionnaires doivent s'imposer d'ores et 
déjà un régime de stricte économie 
conforme aux exigences de la période 
difficile dans laquelle nous allons en-
tre:·, 

ici qu'à l'étranger sur l'avenir- finaii:---:. -= LE SEMAINIER. 
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Autour du Canal de Suez 

LES REVENDICATIONS DE L'ITALIE 
------------------------·--------------------

Le trafic italien par le Canal 
Une dépêche de Rome nous in

forme que nar suite de l'extension 
prise par le trafic italien par le 
Canal de Suez l'Italie r.éclameraH 
une rcpré15cntation au sein de la 
Compagnie du CanaL aux même., 
conditions que la Grande-Bretague 
et la France ct qu'à défaut de cela. 
el! e voudrait quo la Société 
soit. transformée en une compagnie 
d'utilité publique servant tou~; le!'l 
pays aYec un tai•if grandement ré
duit. 

Cc n'est pas la première foois qne 
l'Ital ic formule nareille revendica
tion. Lors des pourparlers rela.tifa 
au traité anglo-italien, au courf" d~ 
l' lJ i.ver dernier, la nuestion ;tvait 

1933 1934 
tonnes tonnes 

Tonnage net : 1.760.094 2.089.013 

Ainsi, de 1934 à 1936, le tonnage 
a pins que triplé, l'Italie prenant 
l::t srconde place, après la Grande
Brel ngne. La proportion du trafic 
italien passe de 5.7 ojo en 1933 1'1. 
16.07 en 1937. 

Tran sports militaires : . . ....... . 

De 36.614 lonnes, en 1934, le ton-· 
nagP dos transports militaires a 
passé> à 2. 701.043 en 1936, soit un 
accroissement de plus de 800 ojo. 
Avre la fin drs hostilités, et le re
tour à une situation plus calme, 
ret élément elu trafic italien rede
vient moins important. De 1936 à 

Ana-lrterre 
Iüll :c 
Allrnw~ne 
Hnllantle 
Francr 

1933 
1f..î'33.484 
1.760.094 
2.759.882 
2.1f05.878 
2.080.617 

1934 
16.337.168 
2.052.389 
2.976.451 
2.549.598 
1.971.667 

Comme on peut s'en rendre 
compte, le trafic itali.en commer
cint a augmrnté considérablement, 
mn lo:; clans une proportion bien plus 
réduite que ce n'est le cas pour les 
~ ransportl , militaires. Relevons aus
si que plus du 50 ojo de ce tonJ 
1wgc sr rnpporte aux navires pos
tnux, c'est-~-dire de passagers sur
tout, ulors que les navires de com
mrrce, chargés, n'interviennent 
que dnns une proportion de 25 ojo 
seulement. Cette proportion est en-

été soulevée par le Gou vernement 
de Mussolini. 

Les revendications de l'Italie 
sont-elles justifiées ? C'est ce q\1e 
nous allons es sa ver de déterminer. 

Le trafic italièn par le Canal 
Jusqu'en 1934, l'Italie venait tan

tôt ::tu 4ème tantôt au 5ème rang 
parmi les pavillons t ransitant \e 
Canal, aprë3 la Grande-Bretagne, 
l'Allemagne, la Hollande et la 
France. Mais dès 1935, le trafic 
italien enregistre une brusque 
avance : c'est le début du conflit 
itaJo-abyssin. Le tableau que nou s 
publions ci.-clessus indiaue les fluc
tm•Jions du tonnage italien ayant. 
tr2.nsité le Canal. 

1935 
tonnes 
6.077.376 

1936 
tonnes 

6.544.745 

1937 
tonnes 

5.!:i66.087 

Mais ce brusque et énorme ac
croissement .était dû avant tout aux 
tran!sports militaires ayant transi
té le Canal pendant toute la durée 
cles l''ostilités et bien longtemps 
après, comme l'indique d'ailleu l.'s le 
tableau suivant 

1934 1935 1936 1937 
tonnes tonnes tonnes tonnes 

36.614 1.831.783 2.701.043 1.134.618 

1937, on enregistre une diminution 
de 1.560.000 tonnes environ-. 

Par contre, le tonnage commer
cial, bien que :s'étant développé 
clans une large JUesurc, n'.a pas 
suivi le même rvthme d'accroisse
ment. Les chifrfres suivants l'indi
quent clairement : 

1935 
15.410.821 
4.245.593 
2.690.156 
2.313.842 
1.765.853 

1936 
14.1)57.187 
4.473.702 
2.880.495 
2.255.105 
1.615.195 

1937 
16.869.834 

4. 731 .469 
3.308.243 
2.794.528 
1.'1G1. 790 

core plus réduite pour les années 
antérleures à 1937. 

Par contre, en ce qui concrne la 
Grnndr-Bretagne. le transit des na
vires de commerce chargés inter
vient pour près de 60 ojo, et les 
navires postaux pour 20 ojo seule
ment. Cette proportion est presque. 
identique en ce qui concerne le pa
villon néerlandais. 

Que conclure de ces chiffres ? 
C'est que le développement du tra
fic italien par le Canal est dû avant 

tout aux transports militaires. 
Avec la diminution de cette calé
goric de tonnage transité, l'Italie 
tout en conservant la seconde pla
ce parmi les pavillons transitant 
le Canal, voit toutefois le pourcen
tage de son traflc diminuer. En 
effet, de 20.21 ofo en 1936, il est re
venu ù 16.07 ojo. L'Angleterre, 
L'Allemagne, la Hollande ct la 
France, par contre, ont accru ce 
pourcentage, en sympathie avec 
l'augmentation du tonnage total 
transité par le Canal. Pour le pre
mier semestre de 1938, le tonnage 
italien a subi une réduction de 
646.000 tonnes par rapport au pre
mier semestre de 1937. 

D'autre part, Je trafic italien 
comprenant avant tout des navires 
de passageris, sa quote-part dans 
le transit marchandises demeure 
bien moins ünportante. Or, le tra
fic marchandises constitue une res
source p0ur les recettes de la Com
pagnie, bien plus im11ortante nue 
celle provenant du transit des pas
sagen:;. 

Enfin. b quote-part du tonna~c 
des navires non chargés dam; Ir 
trafic itn li. en demeure très élevé. 
Cc transport, étant sensiblement 
moins taxé, sh. 2/10 par tonnP 
contr" sb. 5/9 ponr les navires 
chr~ rgés. on peut. se rf'ndre compte 
ane mnl!ué ·un tonnarre :=mnarrnt 
fort i.mnortnnt. la narticinntion rlu 
trafic italien dnns les recette!;; de la 
Compagnie est hien moins élevée 
qu'on ne pourrait le croire. 

La r eprésenta tion dans le Conseil 
de la Com pag-nie 

Quel but vise donc le Gouverne
ment d'Italie rn réclamnnt sa rr
nr.éscntati.on au sein cln Conseil ? 
Le5 miJieux autorisés italiens clr
clr rent que c'est pour pouvoir pro
voquer une réduction sen siblc du 
tarif du transit. 

Il serait donc intére'\Sant dP rP
lever qlle la CompAg·niP n proréclé 
au cours clP ces dernières années 
it des réductions subf'tnntielles d11 
tarif du transit. Il s'.élève actuellr
ment à P.T. 28 par tonne de 
jauge nette contre 36,S6 en 19:~6. 
On sc souvient qu'à l'origine. il 
était de 10 fmnos or, soit P.T. 64 
environ, en monnaie dépréciée. 

------..... 
(Lire la suite e n page 17) 
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LE NOUVEAU RÉGIME FI SCAL DE L'EGYPTE 

L~I~IPOT SlJR LES REVENUS 
--------------------------··-----------------------

Ce que nous aurons à payer M - Les discussions au Sénat. 
La Commission des Finances du 

Sénat a approuvé l'impôt sur le re
venu · 

Maintenant c'est la haute assem
blée qui en es\ saisie et une 
fois le projet de loi voté par le 
Sénat, il devra être envoyé à la 
Chambre pour être examiné, discuté 
et éventuellement approuvé . 

Voici ce que d'après les textes ap
prouvés par la Commission des F i
nances du Sénat, nous aurons à 
payer. 

I.'IMPOT SUR LE REVENU 
PROVENANT DES PLACEMENTS 

MOBILIERS 

Cet impôt se paye sur les dividen
des, les intérêts, les coupons d'ac
tions e tc., encaissés par les Egyp• 
tiens ou les Etrangers résidant en 
Egypte. Il est payable même si les 
revenus proviennent de J'étranger ou 
de valeurs étrangères. 

Il est fixé à 10% des sommes en
caissées. 

Cependant à titre temporaire, la 
taxe sera de 7% pour 1938 et 1939, 
8%, pour 1940, 9% pour 1941 et JO% 
par la suite. 

l 'IMP01' SUR LES PROFITS 
COMMERCIAUX ET INDUSTRIELS 

Cette taxe est payable par toute 
personne se livrant à des affaires com
~erciales et industrielles y compris 
les sociétés exploitant des mines ou 
des puits pétroliers, les sociétés ano
nymes, les sociétés coopératives lors
qu'elles ont des magasins ou des 
boutiques, les agents de change, les 
courtiers en Bourse , ceux vendant 
des terrains immeubles, etc. 

Cet impôt a un effet rétroactif el 
sera perçu à partir du !er septembre 
1938. 

Cette taxe est fixée par année. Elle 
~st égale à celle des placements mo
biliers, mais elle comprend certaines 
exemptions. 

Les négociants ou associés dans des 
sociétés dont les revenus ne dépas
sent pas L.E. 100, sont exemptés du 
paiement de la taxe s'ils sont céliba
taires. S'ils sont mariés mais n 'ont 
pas d'enfants l'exemption est portée 
à 120 livres . S ' ils ont des enfants la 
<mmme exemptée est portée à L.E· 
!SC. 

La taxe ne se paye que sur les 
sommes excédant l'exemption et après 
défalcation de. celle-ci. 

L'IMPOT SUB LES EMOLUMENTS 
ET LES SALAIRES 

L'impôt sur les émoluments et les 
salaires de tout employé ou ouvrier 
qu'il soit au service du gouverne
ment. des Municipalités, de maisons 
àe commerce, de sociétés, etc., sera 
perçu un mois après la promulgation 
de la loi. 

Si l'employé est célibataire, il est 
exempté de la taxe pour les pre
mières L.E. 60 . S'il est marié mais n'a 
pas d'enfants l'exemption est portée 
à L.E . 80 et à L.E. 100 -- s'il est père 
d 'un ou plusieurs enfants. 

Pour le surplus il paiera 3% sur les 
premières ISO livres, 4% de L.E. ISO 
à 300, S% de L.E. 300 à L.E· SOO. 6% 
de L.E. SOO à L.E. 800, 7% de L.E. BOO 
à L.E. 1.200 et 8% au-delà de cette 
dernière somme. Naturellement, les 
exemptions seront déduites des som
mes en question lors de la fixation 
de l'impôt. 

Pour les travailleurs payés à la 
journée, aucune taxe n'est perçue si 
le salaire ne dépasse pas P.T. 30 par 
jour: 

Pour un salaire de 30 à 60 piastres, 
la taxe est de l% et pour les salai
res supérieurs à P.T. 60 elle est de 
2%· 

Les patrons devront déduire J'imp6t 
des émoluments et des salaires de 
leurs employés et Je faire parvenir au 
lise durant la première quinzcrine C!e 
chaque mois. 

L'IMPOT SUR LES PROFESSIONS 
LIBERALES 

L'impôt sur les professions libé.-ra
les sera perçu à partir du ler. du 
rna"is suivant celui de la promulga
tion de la loi. Les avocats, médec;ns, 
mgénieurs, architectes, comptable:; 
experts, etc., seront tenus à pay·3r 
cette taxe . 

Elle est fixée à 7 1/2% du loyer de 
la maison et du bureau de celui qm 
exerce une profession libérale. 

Si son domicile et son bureau ~on: 
situ.és dans le même local, la taxe :le
vient de lS%. 

La taxe sera perçue d'après l' éva
luation de la propriété bâtie. 

Pour les locaux non soumis à l'im
pôt sur la propriété bâtie, leur vaJet,r 
locative sera fixée par le fisc suivant 
let loi . 

Le contribuable pourra s'adresser 
au tribunal sommaire dans les lS 
jours suivant l'avis par lettre recom
mandée qu'il aura reçu rles Finances 
l'informant de la taxe qu'il aura à 
payer, s'il la juge excessive. 

Les contribuables ayant une pro
fession libérale seront exemptés de 
l'impôt pendant les S premières an
nées de leur profession. Ils commen
ceront à le payer le ler janvier sui
vant les S ans de grâce qui leur sont 
accordés. 

Elle est payable trimestriellement 
et en avance. 

Elle ne sera plus perçue lorsque Je 
contribuable aura atteint 60 ans 
d'après le calendrier grégorien. 

LES DISCUSSIONS AU SENAT 

Mardi soir, le Sénat aborda l'exa
men du projet de loi instituant un im
pôt sur les revenus. 

La discussion de l'impôt sur le re
venu commença par un discours du 
sénateur Abdel Salam Ghaffar bey 
qui fit un long préambule sur la né
-:::essité cie l'Egypte de pourvoir à sa 
défense. En principe, il approuve la 
loi, mais il s'élève contre les détails, 
qui, dit-il, met sur le dos des profes
sions libérales de très lourdes char
ges. Il demande donc que les méde
cins, avocats, ingénieurs etc., soient 
dégrevés car ils gagnent difficilement 
leur vie et c'est à peine qu'ils com
mencent à s'organiser- en Egypte . 

L'orateur s'éleva contre les émolu
ments des fonctionnaires qui sont trop 
élevés. Il déclara qu'il est inadmissi
ble que la moitié des ressources de 
l'Etat passe dans les poches des em
ployés du gouvernement et demanda 
une modification urgente et importan
te des cadres. A titre de comparaison, 
il cita le cas d'un médecin fonction
naire et celui qui gagne sa vie à la 
sueur de son front. Le premier a un 
revenu beaucoup plus élevé· et moins 
de frais, conclut le sénateur. 

Ibrahim Helbawi bey, au contraire, 
estime que les taxes sont loin d'être 
prohibitives. Il serait enclin à les aug
menter même et dans tous les cas, il 
s'oppose à toute modification ou 
exemption. 
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D AUTRES POINTS DE VUE 
Le '"énateur W ahib bey Doss ren

dit hommage à la commission des 
Fina nce s du Sénat qui a fait de la 
bonne besogne et a examiné le pro
je t de loi dans tous ses détails com
m e il convient. W ahib bey Doss quoi
que avocat s'oppose à un dégrève
ment des professions libérales et d é
clar e que comme avocat il serait dis
pos é à payer plus et non pas moins 
q u e les autres. 

Et ce fut le tour du sénateur Louis 
Fa nous qui réclama avec énergie d es 
é conomies. 

L'EGYPTE DEPENSE 10 MILLIONS 
DE PLUS QU'ELLE N'EXPORTE 

Le s énate ur dit que l'Egypte dé
p e n se 10 millions en sus de ses ex
portations ce qui la mène à la ruine· 
Il d emanda au ministre des Finances 
d e réaliser une économie de 10 mil
lions dont 5 millions sur les émolu
me nts des fonctionnaires ce qui serait 
jus tifié p a r la situation présente. 

Quelques sénateurs ayant demandé 
l'application de la méthode urgente 
~ la ques tion, le sénateur Youssef el 
Guindi s 'y opposa en dèclarant qu'on 
a urait dû demander pareille mesure 
lors du dépôt du projet de loi sur le 
bu reau du Sénat. 

Fina lement le Président demanda le 
vote de principe de l'impôt ce qui fut 
admis. 

Mercredi, le Sénat procéda a la 
continuation de son examen des 
différents articles de la loi. La 
discussion fut par moment fort 
orageuse et pour calmer les es
pri1 s surchauf!fés - malgré l'ins
tallation récente d'une système de 
conclillonnoment de l'air- le pré
si dent rlùt la lever. 

Il fallait d'abord savoir si l'im
pôt sur le revenu devait être appli
qué &.ux titres d'Etat. 

En effet, lorsqu'il rédigea son 
projet le gouvernement avait en
globé dans les profits émanant de 
capitaux mobiliers taxables, les 
titres d'Etat. Mais en ex&.minant 
le projet, la Commission des Fi
nances du Sénat, décida à une lé
gère majorité d'exempter de la ta
xe les valeurs de l'Etat égyptien. 

L'hon. Youssef el Guindi, séna
teur w&.fdiste, s'oppose à cette 
exemption sous prétexte qu'elle 
réduira sensiblement les recettes 
de l'Etat. 

C'est alors qu'un grand débat 
d'un ordre constitutionnel s'élèv 
entre S.E'. le Dr. Ahmed Maher, 
ministre des Finances et le séna
teur wafdiste. 

Le ministre des Finances déclare 
que la proposition de Mtre. El 
Guindi est irréceva:ble car elle est 
contraire à l'art. 28 de la Constitu
tion qui dans sa dernière partie dé
clare que l'initiative des lois finan
cières n'appartient qu'au Roi et a 
la: Chambre des députés. 

Or, soutient, le Dr. Ahmed Ma
her, seuls le gouvernement et la 
Chambre des députés ont le droit 
d'introduire devant le Parlement 
un nouvel impôt et en demandant 

la taxation des revenus des titres 
d'Etat, c'est un impôt nouveau que 
présente illéga:lement un · membre 
du Sénat. Le Sénat soutient le mi
nistre a le droit de supprimer lors
qu'il examine une loi financière un 
impôt quelconque, mais il n'a pas 
le droit d'ajouter une.· charge ' fi
nancière quelconque". aux lois ., qui 
lui sont soumises. 

Le crédit de l'Egypte 
·M&.YS ·Mtre. El Guindi soutient 

qu'au contraire, il a le droit de mo
difier une loi qui est pésentée. au 
Sénat dans n'importe quel sens. Il 
relève l'importance des revenus 
qui doivent revenir à l'Etat du 
fait de cette taxe et insiste pour 
son établissement. 

Mais le ministre des Fin&.nces 
aborde à son tour un terrain pra
tique. Déjà les rumeurs ont fait 
beaucoup de mal au crédit de l'E
gypte. Si la taxe est adoptée, elle 
exposerait les fina:nces égyptiennes 
aux plus graves dangers . 

Cependant, Mtre. El Guindi ne 
se ralliant pas à la thèse .du mi
nistre des Finances propose le ren
voi de la question devant la: Com
mission des Affaires Constitution-
nellP.s. . . · 

lc:i plusieurs sénateurs intervien
nent. Ils font remarquer que le fait. 
d'envoyer la question dev~nt la 
Commission des affaires constitu
tionnelles provoquera une ma:uvai
se impression en Bourse et qu'il 
vaut mieux en finir. 

La politique financière 
du gouvernement 

Le Dr. Maher est de nouveau à 
la tribune; il déclare en termes 
énergiques que Je gouvernement he 

déposera jamais un projet de loi 
taxant les titres d'Etat et surtout 
1::.: Dette Publique. 

Le ministre de la Guerre inter
venant dans les débats soutient 
qu'il n'est pas nécessaire de faire 
interprêter les droits du Sénat en 
matière dé législation financière 

'par la: commission des affaires 
constitutionnelles. Pour lui l'art.28 
de la Constitution est très précis. 
L'initiative des lois financières a p -

. partient 'à la 'Chambre' des députés. 
La discussion menacant de de',._ 

nir orr,:geuse, le Président lève 1 • 
séance. 

A' la reprise, · plusieurs sénatcll l's 
demandent le huis-clos vu l 'il!lptll' 
tance des débâts 

La press0 et le public sont pri.:•s 
d'évacuer m salle. 

Trois heures· plus tard. la séan
ce publique reprend. 

On a:pprenri que le Sénat p11r -1'-' 
voix contre 37 a décidé d'exempter 
de . l'impôt sur le 1·evenu les till'<'' 
d'Etat. 

CANAL DE SUEZ 

Pour le mois d'octobre les recettes 
· s'élèvent à Lsi. 848.500 c. 906.700 pour 

)""" mois d' octob're 1937. Du 1er jan vier 
ciu 31 ; octobre, les recettes totales se 
montent à Lst. : 8 millions 84.400 con
tre 9.113.200 . pour la même période 
cie 1937. 

Recettes du 28 octobre : Lst. 37.600 
contre 32·600 pour le 28 octobre 1937 ; 
du 29 .octobre: Lst. 2l.ÔÔO c. 28.700; du 
30 9ç:t.: Lst. 25.200 contre 22.500; du 
31 oct. : Lst. 7.400 contre 29.800; du 
l er novembre : Lst. 28.900 c. 30.800. 

;;.~· ·t ... ) 

a~t..l Ml ll!t'C.IItl•••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••• 

L'UNION FONCIERE D'EGYPTE 
Société Anonyme Egyptienne 

CAPITAL: Lstg. 500,000 entièreme-nt versé 

Siège Social : LE CAIRE - 8, rue Che.ikh Aboul S~b~a 

Amélioration terres agricoles -
Exploitation · 

GÉRANCES URBAINES ET RURALES-
. . 

LOTISSEIVIENTS AVANCES 

CONDITIONS SUR DEMANDE 
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PROCHAINES ASSEMBLÉES 

B:A.N·QfJ.:E BELGE ET 
I~Nr.E:R·N~ATJ,ONALE EN EGYPTE 

----------------~~---·~------------------

Rapport du Conseil d·~dministration pour t•Exercice 1937-38 

Les actionnai1·es de cette Bart
que se 1·éuniTont en Assem b-Ue Gé
néTale OTdinaiTe le 28 novembre. 
Voici le texte du Rapport du Con
seil qui y sera lu . 

Messieurs, 
Le 22 septembre dernier, à Bru

xelles, notre Banque a éprouvé un 
deuil cruel. 

M. Henri Naus bey, son vice-pré
sident, soudainem,ent frappé par la 
mort, était enlevé à l'affection des 
siens et à la haute estime de ses 
collègues. 

Les qualités d'intelligenc.e, de 
coeur et d'urbanité du défunt, 
étaient exceptionnelles. Avec un 
inlassable dévouement, il avait 
mis au service de notre Société, 
depuis sa fondation, les ressources 
de son ·ugement sûr et de son in
comparable connaissance de l'E
gypte. 

Nous adressons à sa mémoire un 
hommage profondément attristé de 
reconnaissance émue. 

+ + + 

Messieurs, 
Nous avons l 'honneur de vou s 

soumettre le bilan de notre neu
vième exercice social clôturé le 30 
jün 1938. 

Au mois de janvier dernier , le 
peuple égyptien manifesta, avec 
une spontanéité et une joie nouvel
les son attachement à la Dynastie 
<'t l 'occasion du mariage royal, la 
ferveur populaire se t r ouvant enco
re accrue par la simplicité et le 
charme de 1a jeune Souveraine que 
S.M. le R oi avait choisie pour 
épouse. 

Les obligations résultant du 
Traité Anglo-Egyptien et de la 
Conférence de Montreux ont retenu 
l'attention du gouvernement, qui 
s'est préoccupé de trouver les 
mt>yens 'de faire face aux dépenses 
nouvelles qui lui incomberaient, 
notamment par suite du développe
ment de l 'armée nationale. 

Dans ce but, un projet de taxa
tion ·a été établ i frappant les di
verses branches de l'acLivité écono
mique, les revenus des capitaux, 
le3 appointement::; et salaires, ain
si que les successions. 

n n'est pas douteux dans notre 
esprit, que les craintes manifes
tées dans certains milieux quant à 
une discrimination en matière fis
cale, ne tarderont pas à se dissiper 
totalement et qu'Egyptiens et Eu
ropéens d'Egypte collaboreront 
dans l 'avenir plus étroitement en
core qu e dans le passé, pour 1 e 
plus grand bien commun. 

La produ~tion cotonnière durant 
la saison écoulée a atteint le chif
fre record de 11.008.000 cantars, 
tandis que la récolte actuellement 
sous cu eillette est estimé (mi-octo
bre) à 7.500.000 cantars environ, 
par su ite de la réduction de l'acréa
ge, de circonstances atmosphéri
ques défavorables et d'attaques de 
vers : tout fait prévoir que la ca
pacité d'achat du cultivateur se 
trouvera fortement diminuée de ce 
chef durant Je présent exercice. 

La tendance des Bourses des 
Valeurs en Egypte a été influencée 
par les conditions générales moins 
favorables, ainsi qu'il appert des 
indices boursiers ci-après établis 
par notre Département de Docu
mentation Financière 

INDICES BOUR SIERS EGYPTIENS : 

ACTIONS : 
6 Sociétés de crédit .. ........ ... . 
5 Société d'entreprises publiques . 

11 Sociétés Foncières et Immobiliè-
res •• • ••• • •• • 0 •• •• ••• • • • •• 

20 Sociétés industrielles .... .... .. 
Indice général des actions : 

(Ces indices se comparent avec 
les indices boursiers du 2 janvier 
1930, représentés par le nombre 
100, mais ne tiennent pas compte 
de la dépréciation de la Livre 
Egyptienne) . 

Juin 1936 Juin 1937 Juin 1938 
114,01 111,26 89,07 

86,90 80,70 73,36 

84,51 85,18 83,98 
90,90 100,68 94,79 

100,10 99,83 86,66 

Les crédits bancaires sont restés 
abondants et bon marché. 

Le développement de l'industrie 
est continu ; l'initiative privée qui 
s'exerce dans ce domaine jouit de 
la sollicitude et de l' appui des au
torités. 

Messieurs, 

Notre neuvième exercice social 
avait à peine débuté qu'un certain 
recul dans l'activité économique 
mondiale -- aggravé ensuite par 
des difficultés politiques interna
tionales -- nous engageait à une 
circonspection accentuée dans 1 e 
choix de nos opérations. 

Nous avons cependant pu main
tenir notre mouvement d'affaires : 
nos bénéfi.::es sont même eu léger 
progrès. 

L'exercice écoulé marque un pa
lier durant lequel notre situation 
s'est consolidée, nous mettant bien 
à l'aise pour faire face aux temps 
difficiles qui pourraient survenir 
ou pour tenter de nouveaux progrès 
lorsque les conditions générales le 
permettront. 

L'examen du bilan soumis à vo
tre approbation fait ressortir com
me précédemment l'ampleur de nos 
disponibilités. 

Nos directeurs el leurs collabo
rateurs à tous les degrés de la hié
rarchie, n'ont pas cessé de déployer 
une activité et de faire preuve 
d'un dévouement dont nous nous 
faisons un devoir de les remercier. 

Après prélèvement d'une somme 
de L.E. 12.">36,669 pour effectuer 
divers amortissements et provi
sions le bénéfice net rie l'exercice 
se monte à ...... . ... L. E.2:~.4.!J4.,392 

En y ajoutant le 
report à nouveau 
de l'exercice précé-
dent, soit .... . ..... L.E. 5.5ô5,812 

il se présente un 
disponible total de L.E. 20.060,204 

que nous vous proposons d'utili
ser comme suit : 
à la Réserve Sta-
tutaire (5 ojo sur 
L.E. 23.494,392) .. L.E. 1.174,720 
Dividende de 4 ojo 
à 250.000 actions de 
L. E. 4 libérées de 
50 ojo . ....... .. . . L.E. 20.000,--
Report à nouveau L.E. 7.885,484 

L.E. 29.060,204 

Si vous approuvez cette proposi
tion, le dividende sera payable à 
partir du 1er décembre prochain, 
à raison de 8 piastres par action. 
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Nous vous rappelons que l'Assem
bl ée Gén ér a le Ordinaire du 2:> no
vembre 1937, a, à l'u~animité, ap
pelé M. Emil e Nessim Ades à sié
ger a u Conseil d'Administration de 
notre Banque. 

Assemblée du 29 novembre 1934, 
les mandats de MM. Georges Alle
mann, Paul Ramlot, et Robert J . 
Rolo viennent à expiration ce jour. 

gner vos Censeu rs pour l'exercice 
1938-1939 : MM. R. E. Moore et D. 
Trevor Jones, Censeurs sortants, 
sont rééligibles . 

Ces Messieurs sont rééligibles et 
se r eprésentent à vos suffrages. LE CONSEIL 

D 'ADMINISTRATION. 
Suivant l 'ordre de sortie qui 

vous a été communiqué en votre 
Pour vous conformer à l'article 

39 des Statuts, vous aurez à dési-

BILAN AU 30 JUIN 1938 

AC '.VIF. 

A c tionnai1·es .. ....... . 
Immobilisé : 

Entrepôts, Mobilier et 
Install =~. t i ons ....... . . . 

Réalisable : 
Caisse et Banques en 

Egypte ..... . ....... . 
Avoirs à vue chez nos 

Correspondants 
Portefeuill e Titres . . ... . . 
Portefeuill e Effets à re-

cevoir 

L.E. Mill. 

158.102,376 

293.370,284 
67.551,321 

219.982,550 

Comptes-courants débiteurs ... . ... . 
Participations financières . . . . . . . . . 
Comptes divers & transitoires ... .. . 
Débiteurs pour acceptation données 

par 110s Correspondants ou par 
nous-m ên1es .. • ..... . .. . ........ 

L.E. Mill. 
500.000,-

17.629.070 

739.006,531 
1.463.227,312 

8.234,565 
20.065,629 

287.396,106 

L. E. 3.035.559,213 

Comptes d'o1·dre : L.E . 5.599. 786,474. 
(Caations fournies et reçues - Dépôts libres 
et 'n garantie - Crédits documentaires en 
cours - Opérations de change à terme -
Divers comptes d'ordre iPtérieurs). 

A Mes-sieurs les Actionnaires de la Banque Belge 
: t lnte1·nationale en Egypte : 

Messieurs, 
Nous avons vérifié le Bilan ci-haut avec les livres 

t>t docum ents de la Banque Belge et Internationale 
en Egypte, S.A.E., à son Siège Social au CaiTe, ainsi 
qu'au Siège d'Alexandrie. 

La fixation des pTOvisions pour risques en 
cvw·s et l' estimation des créances, ont été faites par 
IP Conseil d' Administ1·ation. 

Cela dit, nous sommes d'avis que ce . Bilan est 
rédig é ·i e façon à mont1·er, en conformité aux écri
tures so.-:iales, la situation de la Banque au 30 
j11in 1938. 

r e Cai1·e, le 28 octobre 1938. 
D. TREVOR JONES 
R. E. MOORE 
Charte1·ed Accountants. 

PASS IF 
L .E. Mill. 

De la Société envers elle-même 
Capital .. . .. ... .. .. . . 
Fonds de Réserves : 

Réser ve statutaire . . . . 8.578,485 
Réserve extraordinaire 25.000,-

Envers les tiers : 
Créditeurs divers : 

à vue . . . . . . . . . . . . . . . . 927.898,159 
à terme ou à préavis 

et provisions pour ac-
ceptations . . . . . . . . 670.050,623 

Comptes-courants ban-
quiers . . . . . . . . . . . . . . 2.631,100 

Comptes divers et trans-
sitoires . . . . . . . . . . . . 84.944,536 

Acceptations données par nos Cor
respondants ou par nou s-mêmes . ... 

Pro fits et Pertes : 
Report de l' exercice 

précédent . . . . . . . . . . . . 5.565,812 
Bénéfice de l 'exercice 

1937-1 9:-38 . . . . . . . . . . . . 23.494.392 

L.E. Mill. 

1.000.000,-

33.578,485 

1.685.524,418 

287396,106 

29.060,204 

L.E. 3.035.559,213 

Comptes d'ordre : L.E. 5 599.786,474. 

L~ Président . AUGUSTE CALLENS 

Le Vice-P1·ésident MAHMOUD CHOUCRI PACH A 

Les Administrateurs : 

EMILE NESS IM ADES HASSAN VIAZLOUM P ACHA 
GEORGES ALLEMANN GASTON !TH IER 
FREDERI C BR UNNER EMILE JACOBS 
BARON CARTON ANDRE PEYTEL 

DE WIART, K.ll.E PAUL RAMLOT 
RENE DESTREE ROBERT J. ROLO 
BARON FMPAIN 

CoDtpte de profits et pertes au 30 JnÏn 1938 
ü E BIT 

F'ra is t;énéraux ... . ............... . 
i\mortis3em ent:;. et Provisions diverses 
BENEF I C:E NET (y compris le report 

à n ouveau) . . . . ..... . ......... . .. .. . . 

L.E. 

L .E. Mill . 
49.596,870 
12.536,669 

29.060,204 

91.193,743 

CRED I T 

R eport de l'exercice précédent ..... . . . 
Intérêts, commissions et divers . ..... . 

L.E. 

L .E . l\Iill. 
5.565,812 

85.627,931 

91.193,743 
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SITUATION AU 1er JUILLET 19 38 

A CT IF PASSIF 
L.E. Mill. L.E. Mill. 

500.000,-
L. E. l\Iill. L.E. :\lill. 

Aclionn ti1·es ... . . . ... . De ta Société envers elle-même 
Capital ... . .. .. .... . . 
Fonds de Réserves : 

Réserve statutaire . . . . 9. 753,205 
Réserve extraordinaire 25.000,-

Immobilisé : 
Entrepôts, l\1obilier et 

Install3.tions ... .. . .. . . 
RéTJ,lisable : 

1.000.000,-

17.629.070 

Caisse en Banques en 
Egypte .... . ... .. ... . 

Avoirs a vù e chez nos 
Correspondants 

Portcfemlle Titres ... .. . . 

158.102,376 

29:J .370,284 
67.551,321 

EnveTs les tiers : 
Créditeurs divers : 

à vue . . . . . . . . . . . . . . . . 927.898,159 
à terme ou à préavis 

34.753,205 

Portefemlle Effets à re- et provisions pour ac-
ceptations . . . . . . . . 670.050,623 

Comptes-courants ban-
219.982,550 cevoir 

Compt es-coura nts débiteu·Ps . .... .. . 
739.006,531 

1.463.227,312 
8.234,565 
20.065,629 

quiers .. ..... .. .. . .. . . 2.631 ,100 
Comptes diver.:; et trans-P a rticipations financières .... . .. . . 

Comptes divers & transitoires 
Débiteurs pour acceptation données 

sitoires . . . . . . . . . . . . 104.944,536 

Acceptations données par nos Cor
respondants ou par nous-mêmes .. 

1. 705.524,418 

287.396,106 

7.885,484 

par 110S Correspondants ou par 
287.396,106 nous-rn ê1nes .... .. .. . .. .. .... . . . 

PTofits et PeTtes : 
Report à nouveau ..... .. . .. . .... . . . . . 

L. E. 3:035.559,213 L.E. 3.035.559,213 

Comptes cl 'onlre : L. E. 5.599.786,474. Com]Jles d 'ordre : L.E. 5.599.786,474. 
(Gantions fo u rn ies et r e<;: ues - (l)épôts libr es 
et <:-n ga r antie - Créd its documentaires en 
cours - Opérations c~ l? clw.nge à ter me -
ni ver>: f'OID ptes fl 'onlre intérieurs) . 

L1ACCORD AVEC 
LE LANCASHIRE 

consommation locale a augmenté 
ou que l'mdustrie n'a point atteint 
J es prévisions établies." 

La part d UJ Lancashire 
Les importateurs du -:-.ancashirc 

s'étaient montées à ms2 51.166.()0(} 
en 1936 et à ms2 43.310.000 en 1837. 
E n 1939, elles devront s'élever !'t 
ms2 41,8 sur un total de ms2 140 
millions et ms2 44,7 sur un total de 
ms2 150 millions. 

Q ue ls sont les pourcentages alloués ? 

Le texte cl e l'accord de princlJW 
C0'1Clu avec le Lancash ire a été 
soum is au ministre defl Fina nce-;, 
qui, à son tour, le s oumettr a a u 
CDJJseil •les ministres. 

.Le proj et en question P.St a ccum -· 
p::q:rne cles chiffres su ivants tou
rbant l es parts de contingentement 
e le montant de la prnduct.ion lo · 
cale. 

Produ·ctton IClcale 
En 1937, la producti on local e: s~ 

répar1issait somme su\t : 
(e ,1 millions de ms.2) 

F'ilnt.urc Misr . . . . . . .. . . . • 
F ilature Nationale . . 
i\161.i Cl's à main . . 

Total . . ... . . . 

Consommation 

. -~., 4.0 
• . ' 18 

:-lü 

Le rnontani J.c la. consmnm at.io rt 
Jocnlc rn cotonnades s'est ~levé etl 
l9:l7 ù :?63 millions de rns2. l'ar 
~' uitC' , l' Egypte a ctû importer 170 
mill ions de ms2. 

P rev isions pourr 1939 
Les expl' t"ts du ministère d u Com -

mm ce 13t de l'industrie prévoient 
les r.hiffres suivants pour la pro
duçtion locale en 1939 : 

~en millions de ms.2) 
Füature Misr . . . . . . . . . . lJ'l 
F ilature Nationale.. . . . . . . 30 
M<\tiers à main . . . . . . . . . . 3û 

Par su ii.e, la produ ction l ocale 
s'élèvera ~ 133 :millions de ms2. 

A supposer que la consomm a tion 
locale doive s'élever en 1939 aux 
chiffres de 1937, les importations 
devront sc monter à 130 m illions de 
ms2. 

Cependant, en vue . d'éviter un 
c aC'ca.parement ou u ne d1sette su r l e 

m:;>,rché, et dans le CM OÙ l'Un de,; 

CHAMBRE DE COMPENSATION --Le Caire 
Semaine du 31 octobre au 5 no

vembre 1938 : 
Nombre des effets présentés à la 

Compensation : 11.141 d'un montant 
de L.E . 1605.905· 

Même semaine 1937: 10.796 d'un 
montant de L.E. 1,556.009. 

Total du 1er janvier 1938 à ce jour: 
408.512 d'un montant de L.E. 61050.024. 

Même période 1937: 397.703 d'un 
montant de L.E· 62.818.881. 

Alexandrie 

pa vs intéressés, pou r une ra1son o u Semaine du 31 octobre au 5 no-
une autre, n'atteint point la margr} vembre 1938 : 
qui lui est attribuée, !c Comité Nombre des effets présentés à la 
Egyptien -a: :proposé de por ter _le Compsnsation : 5.599 d'un montant de 
chiffre des· im portations à 140 roll - LE. 1.511.505. 
lions all lieu de 130 millions de Même semaine 1937: 5.562 d'un 
ms2. montant de L.E. 1.443.058. 

D'ailleurs, d 'après l'accord inter · Total du 1er janvier 1938 à ce jour : 
venu le ministère des Finan ce~ 215.070 d'un montant de L.E. 45.963.581. 
gard~ l a faculté de porter ce chiffre- Même période 1937: 215.865 d'ur 
il 150 m illions, s'il s'avère que la montant de L.E. 50.917.784. 



LA REVUE D'EGYPTE ECONOMIQUE ET FINANCIERE n 

REVUE DE LA PRESSE ARABE 
-----------------------..·.--------------------

l 'accord 
avec le lancashire 

L'accord intervenu ave c l e Lancashi
re a u sujet d es cotonnade s est vive
ment attaqué par le " Wafd El 
Masri "• org"ane d es Wafdistes : 

li semble que le facteur essentiel 
de cet accord soit de nature à mé
contenter nos clients, dans l'intérêt 
seul des anglais, am1s et alliés. Les 
importations de cotonnades étaient de 
19% pour la Grande-Bretagne, pro
portion qui a été élevée à 32%. Tan
dis que pour l'Italie, ces importa
lions furent réduites de 42 à 10%. 

AUX DEPENS DE ! ,'ITALIE 
Ceci signifie, en d'autres termes, 

que l'augmentation des parts, faites 
aux dépens des importations d'Italie, 
sera tout simplement en faveur des 
cotonnades britanniques. 

Ainsi, pour contenter l'Angleterre, 
notre gouvernement a accepté d'expo
ser nos rapports avec un Etat voisin 
et ami, à un préjudice sérieux. Quelle 
e s t la faute de l'Italie dans tout ceci? 
Pourtant c'est un bon client, ses ex
portations trouvent chez nous quel
ques succès. 

C'est une erreur que de mêler les 
dissensions politiques dans les ques
tions du marché économique. Cela 
coûte cher aux consommateurs, qui 
sont les seuls à souffrir dé la concur
rence artificielle alléguée par l'An
gleterre pour écouler ses marchandi
ses du reste fort chères. 

CE QUE DIT 
LE M OKATTAM 

Ceci n·est pas du tout l'avis du " Mo
k a ttam , q ui é crit à ce s ujet : 
Il ressort de tout ceci que l'Egypte 

s'est dégagée de son isolement com
mercial. Elle s'est engagée dans un 
nouveau domaine. Après s'être débar
rassé en 1930 des accords qui liaient 
sa liberté douanière, elle a pris d'au
tres engagements justifiés par le bé
néiice matériel et moral. 

!,'OPINION DE SEDKY PACHA 
S e dky pacha approuve aussi le ré gi

me a d opté. E t dans u ne interview 
a ccordée au réd acteu r d e notre con
frè re " A l Doustour » , il lui fit les 
inté r essa n tes d é clarations s uivan
t es : 

« Mon attitude en ce qui concerne 
la majoration des droits douanieFs est 
connue depuis que j'étais ministre 
d es Finances. J'ai parfaitement exposé 
mon opinion dans les notes officiel
les et dans les déclarations que J m 
faites en temps voulu· Je n'ajouterai 
rien en disant que cette majoration 
est nécessaire pour la protection des 
industries locales ce qui est notre pre
mier devoir •. 

LE TARIF DOUANIER 
« A la suite de la modihcation des 

droits douaniers, un certain tumulte 
-- dont les échos sont parvenus en 
Egypte -- s'est soulevé au Lancashi
re, spécialement dans les milieux des 
exportateurs et des producteurs de 
coton. C'est que l'Angleterre est le 
plus important client importateur de 
coton égyptien. Il était donc naturel 
que les hommes responsables songent 
à trouver une solution en tenant comp
te de ces considérations ». 

« Je co:nprends parfaitement le de
voir du gouvernement de réserver un 
bon accueil aux plaintes qui lui sont 
parvenues, particulièrement des Fila
teurs du Lancashire. Il faut ajouter que 
les relations politiques entre l'Angle
terre et l'Egypte et l'amitié existant 
entre les deux pays doivent entrer en 
ligne de compte dans de telles cir
constances ». 

CE QUE VOULAIT 
LE LANCASHIRE 

« Lorsque la Mission du Lancashire 
est arrivée en Egypte et que j'ai su 
qu'elle avait le désir de réduire les 
droits douaniers et d'adopter le régi
me de contingentement sur la base 
àes exportations anglaises en Egyp
!e durant les ciilq dernières années, 
j'ai estimé qu'il est préjudiciable pour 
notre pays de placer la question sur 
ce plan. La chose aurait aussi été il
logique et incompatible avec les plain
'es des Filateurs du Lancashire eux
mêmes. Ceux-ci ont basé leur deman
des non point sur les cotonnades qu'ils 
exportent en Egypte, mais sur le co
ton brut qu'ils importent d'Egypte •. 

CONTRÈ LE REGIME 
DU CONTINGENTEMENT 

« C'est pourquoi je me suis mis en 
rapport avec S.E. le Docteur Ahmed 
Maher et lui ai fait part de mon 
opinion. que je n'approuve pas l'ac
cord sur cette base. Néanmoins j'es
time que riE?n n'empêche l'accord sur 
l'autre base logique: déterminer la 
part sur la 1:>as~ des tissus cotonniers 
achetés par l'Eg fptG' . J'ai été très heu
reux de voir que le ministre des Fi
nances était égalemem de cet avis, 
et qu'il était soucieux de ne pas tou
<"'her aux droits douaniers anté::-ieure
ment établis ». 

DES RESULTATS HEUREUX 
«J'ai félicité le Dr. Maher pour le 

résultat auquel les négociations ont 
abouti. J'ai rappelé que deux ques
tions nous importent: la protection de 
l'industrie locale qui a été faite par 
l'accord et l'encouragement de l'ex
portation du coton égyptien qui a été 
réalisé, non seulement en ce qui con
cerne l'Angleterre, mais aussi pour 
tous les pays qui achètent le coton 
égyptien ou sont susceptibles _ ç:!e 
l'acheter. 

LA PROTECTION 
DU CONSOMMATEUR 

• Pour ce qui est des appréhensions 
que d'aucuns éprouvent au sujet du 
préJudice que pourrait subir le con
sommateur en raison de la hausse des 
prix des tissus, la concurrence dis
paraissant du marché, le gouverne
ment peut, par des moyens qu'il n'y 
a pas lieu d'exposer, prévenir de tels 
préjudices. 

• Dans tous les cas, tout justifie 
le maintien des droits établis sur les 
tissus cotonniers· Nous ne devons pas 
oublier que l'industriel local est obli
gé d'utUiser uniquement le coton 
égyptien qui est d'un prix plus élevé 
que celui qu'emploient les industries 
étrangères, abstraction faite des au
tres considérations qui justifient le 
maintien de ces droits. 

HOMMAGE 
AU Dr. MAHER 

« Je ne puis que rendre hommage 
à S .E. le Dr. Ahmed Maher et aux 
membres de la Délégation Egyptien
ne, pour les efforts louables qu'ils ont 
déployés en vue de sauvegarder les 
droits de l'Egypte et de mettre les 
choses sur leur plan véritable •. ---· 

le gouvernment 
et le fellah 

Le gouve rnement ne s'occupe pas du 
fe llah comme il aurait dû le faire , 
é crit le « Balagh "• organe du Ca
bine t, en analysant le nouve l ou
vrage d e Mirrit Boutros Ghaly bey 
intitulé " La Politique de demain" : 

Cet ouvrage de Mirrit Boutros Gha
ly bey traite des questions politiques, 
sociales et économiques. Notre atten
tion a été attirée par les chiffres con
tenus dans son étude au sujet des 
questions économiques. Nos lecteurs 
se doutent-ils que sur le globe terres
tre il n'y a pas un paysan qui sert 
la terre sans ménager ni ses biens ni 
sa >:Jeine autant que notre fellah égyp
tien~Avec cela qu'il ne profite pas 
comme il le mérite des réformes et 
du redressement qu'il souhaite. 

LE FELLAH EGYPTIEN 
ET SA TERRE 

Un exemple de la manière avec la
quelle le fellah s'occupe de sa terre 
est sensible dans la quantité d'en
grais chimique qu'il emploie. Ces en
grais peuvent être déterminés avec 
précision grâce aux chiffres des doua
nes. Ils ne peuvent donner lieu à au
cun doute. Il ressort de ces chiffres 
que la movennc des engrais placés 
dans nos terres est à peu près de trois 
cents kilogrammes par feddan. Bien 
que la plus grande partie de ces en
grais soit importée d'Allemagne, il 
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convient d'observer que le paysan 
allemand lui-même n'emploie pas le 
tiers de cette quantité. Ce qui prouve 
que nos fellahs travaillent et qu'ils 
ne gasp!lient pas leur argent. Ils 
veulent avant tout donner à la terre 
tout l'engrais dont elle a besoin afin 
d'en assurer la fertilité. 

PRODUCTION INSUFFISANTE 
Est-ce que ce fellah trouve la ré

compense que mérite son activité et 
même ses sacrifices. 

Malheureusement nous ne pouvons 
pas dire que ce soit le cas· 

C'est que la moyenne du produit du 
leddan dans les autres pays dépasse 
de beaucoup la moyenne de la ré
colte obtenue par notre fellah. Cette 
moyenne est en Egypte de 5.73 ardebs 
par feddan, alors qu'elle est de 6.88 
en Hollande, 7,22 en Belgique, 5,37 en 
Allemagne et 7,44 au Danemark. 

Pourquoi cette proportion est-elle si 
minime en Egypte. Comment se fait
il que notre fellah dépense ses fonds 
et ses revenus à acheter des engrais 
chimiques atl lieu de bien manger 
et de bien se vêtir. Cependant la ré
colte qu'il obtient est de beaucoup 
moindre que celle obtenue par le 
lellah au Danemark, en Belgique et 
en Hollande. 

LA RAISON 
DE CETTE INSUFFISANCE 

La toison est bien simple. Notre fel
lah s'acquitte de son devoir sérieu
sement, avec persévérance et fidéli
té. Il veil!e la nuit . Il ne dort pas pen
dant le jour. Il dépense jusqu'au der
nier millième, pour améliorer l'état de 
ses cultures, de façon à l'amener au 
üiveau le meilleur. Mais la terre agri
cole qu'il traite a beaucoup baissé 
depuis ci!1quante ans. Chaque année 
la terre est c:ouverte d'eau. On n'es
saye pas de l'assécher. Et c'est ainsi 
que c:ell.e-ci a été affectée et que 
son exploitation, suivant les procédés 
européens, n'est pas du tout écono
mique. Sens ces efforts et sans cette 
perseverance, nos terres agricoles 
n'auraient donné qu'une récolte mi
nime et fort peu intéressante. Cette 
terre malade a affecté aussi les au
tres plantes, le bétail et jusqu'à l'hom
me qui la sert. Les parasites et les 
vers y vivent pendant toute l'année· 
Le ver du coton ronge les feuilles de 
cette olante. Cependant les parasites 
cie ·la bilharzia et de l'anclistoma, ain
ni que le moustique de la malaria se 
multiplient, détruisant la vie du fel
lah et en démolissant la base de la 
défense nationale. Ainsi les maux di
vers ont affecté nos bétails et les 
animaux de basse-cour. 

Tout ceci se passe parce que le 
ministère de l'Agriculture, et le mi
mstère des Travaux Publics ne tra
vailler.! pas en commun accord et 
avec \lEe parfaite harmonie. L'un de 
ces rrinistères prépare des projets 
d'irrig·::ttion, pour trente ou quarante 
(1ns. Cependant le ministère des Tra
\'aux Publics ne se demande pas quels 
sont les résultats de l'infiltration des 
eau:x; souterraines. 

De l'économie 

1.'« Ahram » analyse favorablement les 
observations de la Commission des 
Finances au Sénat, approuvant les 
projets d'impôts, mais recomman
dant de l'é conomie dans leur per
ception. Voici ce qu'il écrit à ce 
sujet : 

La Commission a bien fait d'aviser 
le gouvernement d'avoir à user avec 
parcimonie des fonds servant au trai
tement des fonctionnaires et aux frais 
des diverses entreprises. Cette recom
mandation vient à son heure. Parce 
que si le gouvernement a le droit de 
demander au contribuable de payer 
des impôts, le peuple est aussi en 
droit de demander au gouvernement 
d'être économe. Le mandat conféré 
par le portefeuille est un dépôt pro
visoire, une procuration qui dépend 
du savoir-faire et de la dépense me
surée. 

LES FRAIS 
DE LÀ PERCEPTION 

Une autre question aussi importante 
dans le domaine des impôts est re
présentée par les frais de la percep
tion. Une contribution bonne est celle 
qui n'est pas en partie perdue pour 
subvenir aux frais de sa perception. Il 

y a pas mal d'impôts équitables. Mais 
on les déteste en raison des fonds 
qu'il faudrait dépenser pour les per
cevoir. Il semble que le gouverne
ment aura à faire face à cet aspect 
du problème. Il ne faudra pas que 
ces impôts aient pour résultat l'enga
qement d'une nouvelle armée de 
fonctionnaires pour percevoir des 
contribuables les montants de leurs 
traitements, en ne laissant rresque 
rien à la cai.sse de l'Etat. 

DES TRAITEMENTS 
ELEVES 

Les gens discutent partout ces im
pôts· La question défraye toutes les 
cc:mversations. Et l'imposition de nou
veaux impôts suscite tout naturelle
ment dans l'esprit des contribuables 
des réflexions sur les travaux et les 
mesures prises par Je gouvernement. 
Les contribuables se rappellent que 
certains traitements et allocations 
payés par Je gouvernement à des 
hauts-fonctionnai.res sont excessifs. Ils 
se souviennent aussi que le niveau de 
la vie a baissé de 151 en 1929 à 125 
en 1933. Ainsi que le rapporte le re
censement de 1932/33· Avec cela que 
le niveau de ces traitements et de 
ces allocations est resté tel quel. 

Les contribuables se souviennent 
aussi du fait que le marasme a at
teint le commerce et l'industrie. Tou
tes les classes de la société souffrent 

~,, ~ ~~~ •~••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••• • ••••••••• •• • • • •••• • ••••••••••aaco 

\\AL CHARK Il 
PREMIERE SOCIETE ANONYME EGYPTIENNE D'ASSURANCE-VIE 

Siège Social: En l'immeuble de la Compagnie 
15, Rue Kasr-El-Nil - Place Soliman Pacha 

14, Rue Soliman Pacha. 

Branches Pratiquées 
VIE- INCENDIE - RISQUES DIVERS 

CAPITAUX ASSURÉS AU 31 DÉC. 1937 
L.E. 2.854.000 

TARIFS AVANTAGEUX 

COMBINAISONS INTÉRESSANTES 

MAXIMUM DE GARANTIES 

RÉSERVES INVESTIES EN EGYPTE 
TOUS RENSEIGNEMENTS FOURNIS GRATUITEMENT 
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de la pauvreté et du dénuement. Ce
pendant, les traitements des fonction
naires sont restés inchangés. 

LES REPERCU::i!:HONS 
DE CES IMPOTS 

Ainsi, les impôts constituent un dé
sastre pour le~ classes pauvres à 
cette heure où ils ne trouvent pas 
que le gouvernement fasse une oeu
•ne utile ou ait un programme bien 
net pour augmenter la production na
tionale, améliorer l'hygiène et déve
lopper la fortune nationale. 

La baisse des valeurs 
égyptiennes 

La baisse d e s vale urs, ces derniers 
jours, a inquié té vivement les mi

lie ux é gyptiens . Le « Mokattam » en 
p arle dans un article où i l dit : 

On a essayé d'expliquer cette bais· 
se en disant que les porteurs de la 
Dette Unifiée appréhendaient d'avoir 
à payer des impôts sur le revenu de 
ce titre. C'est une allégation qui ne 
tient pas. Car, le projet de loi soumis 
au Parlement a exempté de titre de 
tout impôt sur le revenu. 

LES RUMEURS 
QUI CIRCULENT 

D'autres disent que les porteurs · 
égyptiens préfèrent convertir en dol
lars les titres de la Dette, par mesu
re de sécurité. Enfin, d'autres parlent 
du ,déficit budgétaire en Egypte et 
de la perspective d'un emprunt. 

Cgrtains prétendent aussi, que le 
gouvernement égyptien a jeté sur le 
marché les valeurs égyptiennes qu'il 
possède, afin de couvrir le · déficit du 
budget. On a même exagéré jusqu'à 
elire que le chiffre prévu par le gou
vernement égyptien serait de douze 
millions. Voilà ·Jes bruits et les ru
meurs qui courent· à propos de cette 
baisse des valeurs. 

LES PROFITEURS 
Tous ont oublié que si les titres de 

la Dette Unifiée qui, dépassaient jus
qu'ici les lOO livres ont baissé à 92. 
C'est parce que les gens intéressés à 
assaillir le marché égyptien y ont se
mé la panique pour acheter et pro
liter ensuite de la différence une fois 
qt:e les choses auraient pris leur cours 
r.0rmal. 

Ce qui favorise le coup de ces fi
nanciers, c'est la baisse de la récol
te cotonnière et le prix du coton, ain
si que les crédits nécessaires à la 
défense nationale. 

SAUVEGARDONS 
NOTRE REPUTATION 

FINANCIERE 
Il est du devoir des responsables 

des finances égyptiennes de mettre 
un terme à tous les bruits qui cou
rent dans ce domaine et de sauve
g·arder la bonne réputation des fi
nonces de ce pays· 

Statistiques 

Nos importations de tissus étrangers 
on+ é té d é terminé es par le récent 
accord a vec le Lancashire. Le « Mis
ri », donne dans un article, les chif
fres significatifs de la provenance 
des tissus ' que nous employons : 

Le::: milieux officiels au ministère des 
Finances nous ont dit que l'Egypte ne 
peut importer de l'étranger que 150 
millions de mètres carrés. Cependant, 
ia production locale serait élevée de 
13C à près de 150 millions de mètres 
carrés. 

NOS CLIENTS 
Gr, les importations seront répar

tie" entre les Puissances étrangères 
selon leurs achats de coton égyptien. 
Or, ces achats au cours de ces trois 
dernières années ont été effectués à 

==========~==== 

raison de 29,93% par l'Angleterre, 5,39 
r.ar les Indes, 1,0:3 par la Belgique, 
1,06 par la Cnine, 3,ti3 par la Tchéco
slovaquie, 12,89 par la france, 20,92 
r-·ar l'Allemagne, 0,9 par la Hongrie, 
t>,94 par l'Italie, 7,98 par le Tapon, 
2,08 par la Pologne, 1,83 par l'Espa
gne, 3,90 par la Suisse, 2,87 par les 
Etats-Unis, et 9,51 par d'autres pays. 

NOS FOURNISSEURS 
Dans ces con di lions, si l'on considè

re que les importations de cotonna
des seront faites en proportion avec 
les achats de coton, les 150 millions 
de mètres carrés seront répartis com
me suit: 44.7% de la Grande-Bretagne 
8,1 des Indes, 1,5 de la Belgique, 1,6 
de la Chine, 7,5 de la Tchécoslova
quie, 19,3 de la France, 7,4 de l'Alle
magne, 1,4 de la Hongrie, 8,9 de l'Ita
lie, 12 du Tapon, 3.1 de la Pologne, 
2J. de l'Espagne, 5,9 de la Suisse, 4,3 
des Etats-Unis et 14,3 des autres pays. 

·························· · ······ · ········~· · ······· · ·· · ······ ·· ·· · ··· · ·· · ·················· 

BIBLIOGRAPHIE 

PLACEMENTS RATIONNELS 
ET SPÉCULATION RAISONNÉE 

La célèbre technicien des place
ments, L. L. B Angas, dont les 
travaux font autorité à Londres et 
à New-York, expose, sous une for 
me claire et prrci:::e, · dans son ou
vrage, " Placements· rationnels et 
speculation raisonnée " (Invest
ment for Apprecin.Uon) qui vient 
de paraître dans la " Bibliothèque 
Ecouomiquc " (Payot), les métho
des pratiques qu'il préconise pour 
la g·estion des portefeuilles et pour 
la conduite des opérations bour
:ières. 
!~·auteur définit, notamment, une 

série de règles expérimentales dont 
pem·ent s'inspirer les capitalistes 
réfléchis, en période de crise com
me en période rle prospérité, pour 
tirer parti des fluctuations bour
<>ières générales à long terme ou à 
m.:J:·en terme ainsi que des mouve
ments particuliers à telle ou telle 
branche ou à telle ou 1elle valeur 
Il · incl iqu_e quand on doit acheter, 
quand · on doit vendre, quelle con
duite l'on doit tenir ·en caJs de 
boom ou en cas de krach, s'il faut 
conserver ou non les valeurs sur 
lesquelles on est en perte, etc. 

La valeur des méthodes de M. 
·Angu-s a d'ailleurs .été largement 
démontrée par le fait que ses pré
' ·isions publiée:; ont, depuis plus 
d~ dix ans, été régulièrement con
firmées par !'.événement : 
L'effondrement prochain du mark 

allemand, publié en février 1921. 
L'0fiondrement prorhain des va-

leurs du caoutchouc, publié en 
janvier 1926. 

La hausse prochc,i.ne des valeurs 
du mines d'or, publié en février 
1931. 

Le boom proch::tin des valeurs bri
tanniques, publié en septembre 
l!J31. 

La hausse prochaine des obliga
tions britanniques, publié en jan
vier 1932. 

La rç:prise de ' iVall Street est en 
marcl' 'e, publié en avril 1933. 

Le ùoom prochain des valeurs amé
ricaines, publiq en juillet 1934. 

Le fléchissement prochain des va
leurs américaines, publié en fé
vrier 1937. 
Les principaux organes de presse 

anglo-saxons ont été unanimes à 
déclarer que " P ,lacements ration
nels et spéculation raisonnée " est 
le meilleur ouvrage qui ait étr 
éct'it jusqu'à ce jour sur les ques
tiolïs de placement et le guide le 
plus •'iùr que puissent suivre les ca
pitalistes dans la période d'incer
titude économique que nous traver
sons. 

En résumé, l'ouvrage du Major 
Angas paraît dans le moment où 
Je désarroi est profond chez les 
invebtisseurs de capitaux, et où, 
moins que jamais, les anticipa
tions sont permises. ;\1ais les règles 
générales demeurent . 

A ce iitre, pc.r sa science et sa 
pratique, il pel.It rendre d'excellents 
services. 
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ECHOS ET NOUVELLES 
------------------------·-=-------------------

UNE PERSONNALITE 
DE LA BANQUE FRANÇAI S E 

ATTENDUE EN EGYPTE 

Il nous revient que M. Edouard Es
carra, directeur général du Crédit 
Lyonnais de Paris, arrivera prochaine
ment au Cair e pour assister à l'inau 
guration de la nouvelle agence de cet 
te Banque, rue Maghraby. 

M . Escarra s'embarquera le 29 cou
ran t, à Marseille, sur le «Mariette pa
cha», et il sera à Alexandrie le 3 dé
cembr e. 

Q u a n t à l 'in auguration officielle de 
l'Agence du Caire du Crédit Lyonnais, 
elle aura lieu le d iman che ll décembre. .•. ~· ...... 

NOTES ROSES 

Nous apprenons Je mariage célébré 
dans la plus stricte intimité, à Paris, 
le 7 novembre 1938, de M. Paul Du
mont, directeur général de la Socié
té d'Héliopolis, avec Mme Antoinette 
Leclerc-Bourdin· 

Nous présentons aux nouveaux ma
riés nos meilleurs voeux. 

Notr.e confrère M. Raoul Kahil, di
recteur-propriétaire de la " Semaine 
Financière et Politique », a épousé la 
semaine dernière la très charmante 
demoiselle Irma Giardina. 

Aux nouveaux époux, nous présen
tons nos meilleurs voeux de bonheur. 

LES RECETTES DOUANIERES 

Les recettes douanières pour l' exer
cice du ler mai au 31 octobre 1938 
se son !élevées à L.E. 9.293.149 con
tre L.E. 9.439.152, soit une diminution 
::'~ L.E. 146.003. 

1938 1937 
Import. 2.852.292 3.208.615 
Taxe additionnel-
le sur les imp ... 450-008 377.301 
Export. 340.402 308.306 
ùroits de quai 364.480 41l.l 61 
Divers 108.053 107.895 

Total 4.115.235 4.413.278 
Tabac 3 284.934 3.270.583 
Taxe additionnel-
le sur le tabac. 290 .505 291.032 
Droits d'accise sur 
les produits imp· 464 951 292.358 
Droits d'accise s u r 
les produits du 
pays l.l37.524 1.171.901 

Total 9.293.149 9.439.152 

Réparties par douanes, les recet
tes douanières se présentent comme 
sui! : 

Alexandrie 
Caire 
Suez 
Port-Said 
Damiette 

Voici comparé 
respondante de 

1938/39 
5.272.539 
2-085.713 

660.637 
396.555 

2.551 

1937/38 
5.587.150 
1.812.370 

726.379 
401.139 

2.508 
avec la période cor
l' année 1937/38 Je 

montant en .livres égyptiennes des 
droits d'accise du !er mai au 31 oc-
tabre 1;338. 

Produit<. importés 
1938 1937 

Café 91.389 
Bière 3.800 4.719 
Sucre 999 51 
Benzine 138.690 107.965 
Kérosène 95.359 69.550 
Huiles minérales. 20.230 21.875 
Alcool pur .... 50.045 41-1 f5 
Alcool rectifié 386 513 
Allumettes 55.044 36.191 
Briquets 347 1.438 
Cartes à jouer 483 860 
Ciments 13.179 8.081 

Toi al des produits 
importés 464.951 292.358 

Produits locaux 
1938 1937 

Vin ···· ··· ····· ··· · 178 102 
Sucre 584.489 644.482 
Bière 9.355 11.210 
Kérosène 360 852 
Benzine 264.442 263.478 
Alcool pur 82.187 71.916 
Alcool rectifié !8.063 17.572 
Allumettes 57-355 81.218 
Siments 119.079 79.415 
Cartes à jouer 2.016 1.656 

Total des produits 
locaux l.l37.524 1.171.901 

Grand Total ~602.475 1.464.259 
<• ·:· •:• 

NATIONAL BANK OF EGYPT 

Situation au 30 s e ptembrE> 1938 
publiée en conformité de l'article 

8 des Stall!ts 
SERVICE DE B.li.NQUE 

Titres d'Etat et 
rantis pœ- le 
ment Egyptien 

Titres divers 

Titres ga
Gouver~e-

Avances sur rn -:rrchandises. 
Titres J.. ·:onces sur 

Avcmces sur d'au!res ga-
ranties 

Autres avances 
Efiets sur l'étrange~ 
E 'iets sur I'Egypte 
immeubles et mobi!in 
Placements à c o u rte s 

échéances 
Comptes banques ........... . 
Comptes divers ............. .. 

Encaisse:
Billets de banque. 
Or 
ll.rgent, nickel, etc 

L.E. 
1.908.966 

304.888 
477.466 

Capital {300.000 actions de 
Lst. 10 chacune, entière-
ment libérées) 

Fonds -de réserve -

L.E. 

13.453.586 
3 573.Q! ') 
2 fU' .508 
2.940-224 

966.298 
618 .969 
713.236 
173.592 
225.629 

117.000 
633.735 

1.892.638 

2.691.320 

30.009.750 

L.E. 

2.925.000 

Réserve statutaire 
Fonds de prévoyrmce ... 

Comptes courants, dépôts et 
autres .......... .. 

Gouvern. Egyptien ........ ... . 
Gouvern- du Soudan ........ . 
Tribunaux mixtes .......... .. 
Comptes banques ·---·------
Chèques et effets à payer. 
Comptes divers ...... .. .. _ .... 

1.462.500 
1.462.500 

16.147.468 
716.508 

1.096.597 
1.613.539 
1.906.302 

199._983 
2.479.353 

30.009.750 

SERVICE D'EMISSION DE BILLETS 
DE BANQUE 

L.E. L.E. 
Or 6.240.583 

Treasury Bills 
et « T re as u r y 
Bonds » du Gou-
vern. britannique· 6.259.417 

Titres :--
Titres du Gouver
nement égyptien 
et Titres garantis 
par le Gouverne-

12.500.000 

ment égyptien 1.500.000 
• Treasury Bills • 
et « ·War Loan • 
àu Gouvernement 
britannique __ . _ _ _ 11.000 .000 

12.500.000 

Billets émis 

25.000.000 

L.E. 
25.500-000 

25 .000.000 

* Par autorisation du Gouverne
ment Egyptien ces . Treasury Bills• et 
«Treasury Bonds• tiennent lieu d'or. 

·:· ·:· •:• 
CIRCULATION FIDUCIAIRE 

ET DE LA MONNAIE SUBSIDIAIRE 

{Er. millionFo de L.E.) 
Le Département de la Statistique 

nous communiaue les chiffres corn· 
paratiis suivants de la circulation fi· 
duciaire et de la Monnaie subsidiai· 
re 2! la fin du mois de septembre : 

Circula1io r. fiduciaire 

Bank-notes de la 
.National Bank of 
Egypt» 
Curnmcy Notes 
dt! Gouvernement 
égyptien 

Ensemble 

1938 1937 1936 

23.091 21.676 23.276 

50 50 51 

23-141 21.726 23.327 

Circulation d e la monnaie 
subsidiaire 

Argent 3.997 4.456 4.413 
Nickel 905 908 881 
Bronze 63 59 53 

Ensemble 4.965 5.423 5.347 
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Chronique de la Bourse des Valeurs 
--------------------~~------------------------

Le 11 novembre 1938. 
Deux événements importants ont ca

ractérisé la semaine .. so).l;; .revue : les 
élections américaines et le problème 
de la Palestine. 

En ce qui concerne la question pa
lestinienne, le rapport Woodhead qui 
vient de paraître a démontré les dif
ficultés insurmontables que rencontre 
ie projet de partage. Le Gouverne
ment britannique y a donc renoncé 
FJt il a convié les représentants de 
tous les partis intéressés à venir dis
cuter le problème à Londres. On peut 
donc espérer qu'une solutioiJ. inter
viendra, et que sera résolue ainsi une 
<.ju eshon qui a jeté le trouble dans 
tout l'Orient. 

Quant aux élections aux Etats
Unis, leurs résultats ont été accueil
lis avec satisfaction. Le gain impor
tant enregistré par les Républicains 
constitue une garantie contre des 
e xcès du New Deal contre les Public 
S e cunties. D'autre part, la majorité 
conservée par Roosevelt est un indice 
sérieux d'une éventualité de renou
vellement du mandat du Président 
Roosevelt. Dans ces conditions, le 
Président pourrait continuer sa poli
tique en .laveur d'un redressement, 
tout en évitant des exagérations tou
jours néfastes. 

Le rapport cotonnier américain a 
constitué une agréable surprise. Bien 
que n'indiquant qu'une légère dimi
nution par rapport à l'estimation pré
cédente, le bureau du 8 novembre a 
été accueilli avec une vive satisfac
tion car ses chiffres étaient au-des
sous de près de 400.000 balles des 
prévisions généralement admises. Il 
s'en est suivi une hausse générale 
sur tous les marchés cotonniers, 
hausse qui malheureusement n'a pu 
s e maintenir et encore moins se dé
velopper. 

Les marchés étrangers, bien que 
se confinant toujours dans une cer
taine réserve, ont fait preuve d'un 
peu plus de fermeté, particulièrement 
la Bourse de Paris. Le programme de 
redressement préconisé par le Gou
vernement français a été accueilli 
avec satisfaction et il s'en est sui
v i un·; vive avance tant des Rentes 
que de la plupart des valeurs fran
ç aises . Par contre nos valeurs trai
té e s sur ce marché font toujours l'ob
jet de ventes importantes· Il ne se 
passe UDe séance sa;-Js qu'elles per · 
dent du terrain . Cet état de choses est 
d.J. aux inquiétudes qu'on éprouve à 
l'étranger à l'égard 1e l'ave:-ir des 
fma nce s publiques égyptiennes, par 
s ui te du programme de réarmement 
d e l'Egypte. des nouveaux impôts, 
e t~. 

Ces inquiétudes sont d'ailleurs par
tagées par le public boursier égyp
lien. On a pu assister, depuis quel
ques semaines déjà, à un fort recul 
de nos Fonds d'Etat. C'est que les 

informations contradictoires qui pa
raissent dans les journaux, les ru
meurs alarmistes qu'on ne dissipe pas 
suffisamment, etc., etc., entretiennent 
un état d'esprit inquiet qui se reflè
te inévitablement sur les cours de 
nos titres, et avant tout sur nos 
fonds d'Etat. 

Heureusement qu'une déclaration 
catégorique de notre ministre des Fi
nances, le Dr. Ahmed Maher, tant à 
l'ini.ention du public égyptien qÛe ce
lui des :marchés étrangers, a provo
qué un certain soulagement. Néan
moins tant que le Gouvernement 
n'aura pas fait un exposé public et 
fidèle de son programme d'arme
ment et de ses perspectives finan
Cleres . le public boursier ne pourra 
regagner entièrement sa confiance. 

Le marché a, dans son ensemble 
ïléchi. Mais les différences sont mi
nimes sauf pour les fonds d'Etat 
égyptiens . Quelques valeurs ont pu 
même réaliser une certaine avance. 

FONDS D'ETAT 
Ce fut le compartiment le plus af

fecté . L'Unifiée clôture à Lst. 94 5/8 
contre 90 5/8. La Privilégiée termine 
à Lst. 85 3/8 contre Lst. 88· Quant aux 
Bons du Trésor, ils reculent à L.E. 
l 00 contre L.E. l 02 l/8. 

BANCAIRES 
La .National Bank abandonne une 

demie livre à Lst. 33 1/2. Par contre 
l'action Crédit Foncier est légèrement 
plus ferme, terminant à frs. 624 con
tre frs. 621. Le dixième est plus fai
ble à frs . 1240 contre 1255. Les obli
gations ù lots demeurent fermes à 
frs. 311 contre irs. 310 3/4 pour l'émis
sion 1903 et à frs. 293 l/2, inchangées, 
pour l'émission 1911. 

La Banque d'Athènes a fait l'objet 
de nombreux échanges et reste de
mandée à frs· 9. Les Land Bank sont 
plus faibles. L'action termine · à Lst. 
3 21/32 contre 3 53/64 et la fonda
teur dôture à Lst. 33 l/4 contre 34. 

EAUX, TRANSPORTS ET CANAUX 
La jouissance Eaux est inchangée 

à frs . 347. La United Nile Transport 

a gagné une fraction à Lst. 1 3/32. 
Les obligations Suez gagnent quel
ques points à frs . 555 pour les 3% et 
à irs. 594 pour les 5<J·o. 

La part sociale Trams du Caire a 
reculé à frs. 61. 

FONCIERES ET IMMOBILIERES 

!"'action Cheikh Fadl perd une pe
tite fraction à L.E. 3 25/32, la Ghar
bieh Land est offerte à L.E. l, contre 
L.E - l l/32. L'action Kom-Ombo a 
perdu quelques fractions à Lst. 
6 21/64, la fondateur demeurant in
changée à Lst. 33. 

L'Union Foncière d'Egypte reste as
sez ferme à Lst. 2 23/32 . 

L'aciion Cairo-Heliopolis termine à 
!rs. 271 3/4 contre frs. 273 l/2. La 
fondateur fléchit à L.E. 10 3/32 con
tre L.E. 10 5/16. 

La Delta Land est recherchée à 
Lst. 0 61/64, en perte toutefois d'une 
petite fraction. La New-Egyptian perd 
également une fraction à s h . 14/ l 172. 
La Sidi Salem est offerte à Lst· 
0 15/32. 

INDUSTRIELLES 

La Salt and Soda était abondam
ment offerte. Le titre fléchit à sh. 
3'i ;6 3/4 contre sh. 38/9. Par suite d e 
l'augmentation du capital réalisée cet 
niver, le coupon serait légèrement in
férieur à celui de l'année dernière. 

Let Port-Said Salt perd une fraction 
à sh. 43/-. L'Egyptian Markets recule 
è: sh. 26/- contre sh. 26/9. ' L'Oilfields 
a réactionné après l'avance d e la 
semaine dernière. Le titre clôture à 
!...st. 2 33/64 contre Lst. 2 37/ 64. 

Les valeurs sucrières demeurent 
fermes. L'ordinaire Sucreries clôture 
à lrs. 124 .3/4, la privilégiée termine 
à frs. i 14 l/4 contre frs· 113. La fon
dateur est recherchée à L.E. 2 27/32. 

Mais c'est surtout la Filature Na
tionale qui a bénéficié d'une avan
ce substantielle . Le titre clôture à 
l..st . 9 9/64 contre Lst. 8 63/64. L'ac
tion Ciment Tourah perd quelqués 
pws tres à P.T. 1.085. 

TI-lE l.~AND BANK OF EGYPT 

Capital : 
Prêts sur 
créances 

SOCIETE ANONYME EGYPTIENNE 

fon d ée pa.r Décret Khédivial du 10 Janvier 1905 

Sièqe Social ' a Alexandrie 
L.E. 1.000.000 - Réserves et Provisions L.E. 806.000 

Hypothèques à long ou à court terme. - Acquisition des 
hypothécaires. - Acceptation de capitaux en dépôt avec 

ou s:tns intérêts. .1 
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LES FLUCTUATIONS DE tA BOURSE DES VALEURS DU CAIRE 
DU 4 AU 1 1 

DÉSIGNATION 

DES VALEURS 

4 nov. 

1938 

FONDS D'ETAT 
Unifiée 4 % . . . . . . . . . . . .. . . Lat. , 
Privilégiée . . . . . .. . . . . . . . . . . . Lst. 
Bons du Trésû'J' 4~% ... L.E. 
Lots Turcs . . . . . . . . . . . .. . . . .. Frs. 1 

Trib. d'Eg. 3~% ........ .... Lst. J 

Tribut. d'Eg. 4% .... ..... Lst. ) 

95 5/8 
88 

102 1/8 ex. 
3 

97 7/8 
100 exc. 

BANQUES 

Cr~~~~ Ag~: .. ~·~~-~~-~: .. ~~t·P.T. 1 
National Bank .. .. .. .. .. .. Lst. 
Crédit Fon. Egypt. Act. Frs. 
Crédit Fon. Fd. 1/10 ... Fra. 
Crédit Fon. Ob. lof's 1903, Frs. 
Crédit Fon. Ob. lots 1911 Frs. 
CrédiT Fon. Obi. 3~% ... Frs. 
Crédit Fon. Ob. 3% .... .. Frs. 
Crédit Fon. Obi. 3~% Em. 

1937 .... ... ... ........ ...... L.E. 
Banque d'Athènes ...... Frs. 
Sté. An. Belgo-Egyptien-

ne, Part Soc ............. Fra. 
Land Banlt, Act. Ord. . .. Lst. 
Land Bank, Fond. .. .. .. Let. 
Land Bank, Ob. 3~% ... Fra. 
Land Bank, Ob. 4% ... Fra. 
Land Bank, Ob. 4i% 1930 P.T. 
Land Bank 5% 1926 ...... Lst. 
Land Bank 5% 19'27 ... L.E. 
Banque Misr .. .. .. .. ...... . L.E. 
Bq. Co m. Grèce, Act. .. . Frs. 
Mortgage Bank of Pa-

lestine Act. Ord. . .. .. . L.E. 
Ob. 5% 1938-56 s. U.V.W. L.E. 
Ob. 5% 1939-56 série X . L.E. 
Ob. 5% 1941-56 série Y . L.E. 

470 
34 

621 
1255 

310 3/4 
293 1/2 
555 
479 

94,80 
9 

34 
3 53/64 

34 
444 1/ 2 

68 excn. 
708 
102 1 /2 ex 
100 excn. 

6 1/2 v. 
18 1/2 exc. 

5,50 exc. 
95,50 
96,05 
94,75 

EAUX 
Elaux Caire, Act. Fr s. 125 1/2 
Eaux Caire, .Toul!fs. ...... Fra. 347 
Eaux Caire, Fond. ...... Fr s. 2555 
Eaux Caire, Obt· 4% Lat. 100 1/ 4 n. 
Eaux Caire, Obl. 4% ... Lat. 100 1 /4 

TRANSPORTS 
Anglo-Am. Nlle Cy. Lst-, 1 3/64 
A.ut.-Om. Caire, Act. L.El. 3 23/32 
Aut.-Com. Caire, Fd. L.E. 0 3/8 
Menzaleh Canal, Act. P.T. 168 exc:n. 
Ch. Fer Kéneh, Act. ...... Lat. 25 21/32 
'United Egypt. Nile ...... L.E. 1 1/32 
Ob. Suez 3% 2e. série ... Frs . 553 
Suez 5% .. ..... .. ......... ... Frs. 585 
Trams Alex., Div. ········· Fr s. 558 
Trams Alex., X ct. Jouis. Fr s. 227 v. 
Trams Alex., Ob. 4% ... Fr s. 21 1/2 
~ra ms Caire, Part a Soc. :B'riJ. 480 excn. 
Ob. Suez 3%, 3e. série ... Fra. 63 

11 Nov. 

19·38 

94 5/8 
85 3/8 

100 
3 
97 1/ 1 

100 exc. 

4'70 a. 
33 )/2 

624 
124() 

311 
::!93 1/2 
555 
479 

94,50 
9 

34 
3 21/32 

33 1/4 
444 1/2 ex. 
68 excn. 

710 
102 1/2 exc 
100 excn. 

6 1/;?. 
18 1/2 ex. 

5,50 exc. 
95,50 
96,05 
94,75 

J.25 a. 
347 

2555 
100 1/4 ex 
100 1/4 (>X 

1 ::l/64 
3 23/32 
0 3/8 

168 n . 
25 21/32 

1 3/3~ 
555 
585 
594 
227 v. 

21 1/2 
480' excn. 

61 

NOVEMBRE 1938 

DÉSIGNATION 

DES VALEURS 

4 nov. 

1938 

SOCIETES FONCIERES 
Dom. Ch. Fadl, Act. ... L .E. 3 7/E. 
Gharb. Land Cy., Act. Fr s. 1 1/32 
Gharb. Land Cy., Fd. ... L .ID. 0 5/64 
AngJo .. Egypt. Land Allot.L.E. 3 1/<l 

Sté Fanc. d'Egypte ... Lst. 6 1/4 
Wadi Kom-Ombo, Act. Lst. 6 3/8 
Wadi Kom-Ombo, Fd. ... Lst. 33 
Anglo-Belgian Cy. L st. 0 57/64 

11 Nov. 

1938 

3 25!32 
l ~. 

0 5/64 
3 1/4 v. 
6 1/ 4 
6 21/64 

33 
0 57/64 

SOCIETES IMMOBILIERES 
Union Foncière .. .. . .. . .. .. Lst. 

1 
Eg. Enter. et Dev. .. .... L .E. 
Eg. Enter. ct Dev. Fd .... L.E. 
Cairo-Réliopolis .. ... .. .. .. . Fr s. 
Cairo-Héliopolis, Fd. .. . L .E. 
Cairo-Réliopolis, Ob. ... Frs. 
Egypt. D e lta Land .. .. .. L st. 
New-Egyptian Cy, .. .. .... . Sb. 
Sté. lm. Gare Caire ...... L.E. 
Koubbeh Gardens ......... L.E. 
:::aira Suburban Land ... L .E. 

2 47/64 
4 13/ 16 
0 J/16 

21'3 1/2 
10 5/16 

529 a. 
0 31/32 

14/4 1/2 
3 3/8 
:1. 17/32 
2 7/8 

2 23/32 
4 5/8 
0 5/16 

271 3/4 
10 3/32 

529 a. 
0 61/64 

14/1 1/2 
3 3/8 
1 17/32 
2 15/16 

SOCIETES INDUSTRIELLES 
Crown Brewery ············ Fr s. l25 v. 125 v. 
Cie. Frigorifique . ........ L.E. 5 1/4 5 3/16 
Sté. Eg. Irrig., Act. ··· ··· L.E. 0 ll/32 0 11/32 
Man ure Cy. ............. .. L .E. 1 15/32 1 15/32 
Salt and Soda .... ........... Sh. 38/9 37/6 3/4 
Port-Said Salt .... ........ Sh . 43/- 43/-
Egyptian Markets ......... Sh. 26/9 26/- v . 
\.nglo-Eg. Oilfie lds, Act. Lst. 2 37/64 2 33/64 
Suc. et Raf. Eg., Ord . ... Frs. 124 1/4 124 3/4 
Suc. e t Raf. E g, Pd v. Fr s. 112 1/2 114 1/2 
Suc. et Raf. Eg. Ob. ...... Fr s . 460 458 
Suc. et Raf. Eg., Fd. ... L.E . 2 27.'32 2 27/32 
Elect. Light & Pow ...... L.E. 17 3/ 4 exc 17 3/4 ex. 
Elect. Light Pow .Tss. LEl. 13 3/4 exc 13 3/4 n. 
Indusuie du Froid, Act. L.E. 5 5/16 5 5/ 16 
Filature Nationale Ord. Lst. 8 63/64 9 9/64 
Cairo S a nd Bricks .. ... . Lst . 3 1/4 3 1/4 
Imprimerie Mi s r ......... L.E. 7 1/4 7 1/4 
Sté. Mi sr Egr. Coton .. . L .E . 4 1/16 1 1 / 16 
Plâtrière Bail ah ......... L .E. 9 3/4 9 :!/ 4 
Alexandria Pressing ...... Lst. 7 7/ 16 7 13/32 
«Al Chark» Cie. As s. sur 

la Vie ························ L.E. 6 9/32 6 1/8 v. 
':loc. Ciments Portland 

Tourah .. ~-. ... . . . .......... "P.T. 1090 1085 
Sté Mi sr Fil. et rlss.Act. L .E . 5 5 1/8 
The As. Cotton Ginners, Lst. 0 39/64 0 39/64 

HO TELS 
Gd. Rôt. Eg. Nung. . ..... Lst. 16 7/ 16 16 7/ 16 
Gd. Rôt. Ob. Série A. .. . Lst. 104 excn. 104 excn. 
Up. Eg. Hot. , No uv. . .. L .E. 1 15/32 1 3/8 
Up. Eg. Hot., Ob. 5% . .. L.E. 86 86 1/4 
Egyptlan Hot., Ord. ...... Lst. 1 31/64 1 31/64 
Egyptlan Hot., Prlv. ... I .st. 8 7/ 8 v. 13 3/4 v . 
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LES FLUCTUATIONS DE LA BOURSE DES VALEURS D'ALEXANDRI[ 
DU 4 AU 1 1 NOVEMBRE 1938 

DESIGNATION 

DES VALEURS 

100 
101 exc. 

11 Nov. 

1938 

100 

Il 
DES VALEURS 

DESIGNATION 
4 nov. 

1938 

11 Nov. 

1938 

Empr. Municipal 1902 ... Lst. 
Empr. Municipal 1919 . .. L.E. 
Land Bank Act. . . .. . . . .. .. . Lst. 
Land Bank, Fond. . . . .. . Lst. 
L and Bank Obi. 311% ... Fr& 
Land Bank, Ob!. 4% .. . Fr s. 
Commercial Bank .. .. .. .. . Lst. 
Alcxandria Water Lst. 
Béhéra, Ord. .. .. .. .. .. .. .. . L.E. 

3 21!32 
33 1/2 
435 

101 1/16 
3 5/8 

33 1/2 
426 

Delta Lt. Rys., Priv, ... Lst. 
Alexanctria Rami eh .. . . . . Lst. 
Trams Alex., Div. . . . . . . . . . Fr s. 
Trams Alex., Jouiss. Frs. 
'l'rams Alex., Ob!. 4% ... Fr s. 
Press. et Dépôts Act. . . . L .E. 
Presses Libres . . ... . . . .. .. L.E. 

0 25/:32 
0 15/16 

220 
21 

480 exc. 

0 25/32 
0 15/16 

220 
21 

480 exc. 
68 1/2 ex. 

2 
68 1/2 ex 

2 
14 13/32 
8 7/16 
7 9/32 
7 5/16 
6 3/16 
5 1/4 

14 5/16 
8 7/16 
7 3/8 
1 1/16 
6 3/16 Béhéra, Priv. .. .. .... .. .... . Lst. 

Ur b. et Rurales .. .. ........ Lst. 
Ur b . et Rurales, Fond, ... Lst. 
Union Foncière .. .. .... .. . r..t. 
The Gabbary Land ...... L.E. 
La Gérance Imm. ......... L.l!l. 

ET ABLIS S. OROSDl-BACK -

14 13/16 
10 

5 1/ 16 
2 1/1 
0 1/4 
2 13/16 
2 1/16 
3 3/4 

L'asseml5lée qui s'est tenue le 29 
octobre a adopté à une très grande 
majorité toutes les résolutions propo
sées par le Conseil d'administration. 
.t:lle a notamment approuvé les camp
les et nommé administrateur M. Gou
•Jaud; de plus, elle a révoqué de ses 
fonctions d'administrateur M. Adolphe 
Back de Surany, et réservé jusqu'à la 
prochaine assemblée générale, le qui
tus à la succession de M. Leopold 
Back, administrateur directeur général 
décédé. 

Le président, M. Bonier a fait pré
'foir pour l'exercice en cours, la re
prise des dividendes et la continua
rion de la distribution de jetons de 
présence· 

M . Monnet des Angles, J'adminis
trateur judiciaire qui, a été nommé 
par Je président du Tribunal de com
merce pour vérifier la régularité des 
pouvoirs, assistait à l'assemblée, mais 
n'a pas pris part aux débats. 

Il ressort de la discussion que le 
différend qui a donné lieu à la nomi
nation de J'administrateur judiciaire, 
oorte sur la légalité de la distribu
tion nP jetons de présence à l'occa
sion d'assemblées ordinaires annuel
les. 

CettP pratique, qui est d'usage cou
rant en assemblée générale extraor
dinaire. mais qui est tout-à-fait ex
ceptionnelle en assemblées générales 
ordinaires (pour lesquelles aucun quo
rum n'est requis sur seconde convo
caiion \. a pour effet, sinon pour but, 
de grouper entre les mains du Con
seil un nombre de pouvoirs qui, à 
eux SP.'lls, suffisent à assurer l'appro
bation des comptes. 

Il sera intéressant de constater dans 
quel sens évolue la jurisprudence 

14 1/16 
10 

Net et Pressage .. .. ..... L .E 
Alex. Pressing ......... .. . L.E . 

5 3/32 
2 1/4 
0 1/4 
2 3/4 

Bonded War., Ord. Lst. 
Bonded War., Priv. . ..... Lst. 
Filature Nationale, Act. Lst. 9 v. 

5 1/4 
9 3/32 

37/4 1/2 
42/9 

Salt and Soda ............... Sh. 45/-
43/-1 31/32 

3 3/4 
Por~-Said Salt . . . . . . . . . . . . . . . Sh. 
As s. Cotton Gin ners . . . Lst. 0 19/32 0 19/32 

AUTOUR DU CANAL DE SUEZ 
(Suite de la page 5) -D'autre part, plus llUC l'Italie et 

que tout autre pays, la Grandc
Cretagne a intérêt à une réduction 
importante du tarif. Les navires 
britanniques transitant le Canal 
occupent la pren,ière place avec un 
pourcentage de plus de 47 ofo. On 
sc rappelle les démarches faites 
l1enclant plusiCllrs années par les 
armateurs anglais pour amener 
uuc r.é v~sion du tarif. Or, ayant Le 
50 of o des actions, et une la1·ge 
l'l'présentation au sein du Conseil 
de la Com1ngnie la Grande-Breta
gne est donc la seu le ù même de 
p I'Ovoq uer 1111 c décision dans ce 
sens, si r ll c jngcait la chose réelle
Ill en t possib l c. 

Nous ne crovons donc pa·· , qu'u
ne J'epréscnl8Ùon de l'Italie au 
Conseil puisse changer cet état de 
choses. 

Il ne faut pn.s oublier, également, 
que les actions détenues par la 
Gr<mdc-Brctagne, ne lui ont oas 
été vendues eu égard à l'importan
ce de son trafic par le Canal, mais 
que cet achat n été réalisé en 1875, 
ù la suite des difficultés financiè
re -; auxquelles était en but l'Egyp
ic, propriéta irr à cette époque i'l.e 
la maitié du capital de la Compa
gnie de Suez. 

dans c:e domaine qui se rat,ache de 
près à la «défense de l'Epargne• et 
qui jusqu'à présent, na pas donné 
lieu à J'intervention du législateur. 

Da11s ces conditions, il ne fat,t 
pao. placer ]p droit de revrésenta
tion au Conseil de la Cie sur le 
plan de la proportion dans le tra
fic. Car l'Allemagne serait alor-.; 
ép:fllemeat en droit de faire les mê 
mes revendications, ainsi que la 
Hollande ou t a nt autre pays parti
cipant d'une n1anière tant ~oit peu 
importante dans le trafic du Ca
nal. 

l\'ous pensons plutôt ttlie les re
vendications italiennes ont surtout 
pour bases des problèmes d'ordre 
politique. Avant la con,luête d n 
l'Abyssinie, l'Italie a ün noun~au 
terrùoirc colonial à défendr':l. Elle 
est donc anxieuse de se garantir, 
dans la mesure la plus larg<'\, un 
accès facile à ses colonies. l'ar ur.r 
r eprésentation au conseil. elle es
timerait pouvoir mieux Pauvcgar
der la neutralité du Canal. C'Est 
lù, croyons-nous. les véritables _rai
~:ons de ses revendications qu ·elle 
r·ssa.ve de justifier par un accrols
orment de son trafic et par d<~s rai. 
sons d'ordre financier. 

Or, le statut même du C::tnal sau
vegarde sa neutralité et la Grande
Bretagne fut une des premières à 
le proclamer lors des graves évé
nements qui se sont déroulés au 
cours des dernières années. 

Les craintes de l'Italie aout donc 
injustifiées. Dans ces conditions 
ses revendications perdent de leur 
valeur et il serait bien difficile 
cr~- faire droit. 

L. Neuman. 
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COTONNIERE 
.. 

RESUME DU MOUVEMENT DES PRIX 

Erhéancf'. Clôtu1'e CLôlU1'C Clàtw·c . Maxinoum Mini1nu.m 

10/11/38. 3/11/ ::lt:l. cl e l'année zwssée. cl es P7'iX. 
Sakel. 
N0\'811lhi'C 13.76 14.19 14 .54 14.35 13.75 
Janvier H.1R 14.52 14.07 14.60 14.11 
Mars 14.::!4 14-.67 13.86 14.78 14.33 

Gi':,œ 7. 
N6Ycnll>rc 13.89 14.8~ 11.81 14.46 13.85 
Janvier 14.07 14.8H 11.82 14.55 13.95 
Mars 14. 15 14.37 11.89 14.58 14.05 
'YI ai 14.17 14.35 12.00 14.58 14.11 

11 u111 e-Hu !1 Ji/ e. 
Décembre 11 .04 11.2~ 9.61 11.28 10.93 
Février 11.10 11.20 !).63 11.80 10.98 
.\ \'I'i 1 11.14- 11.19 9.66 11.28 11.00 
Juin 11.12 1 1.1~~ 9.71 1l.:.W 11.00 
OetoiH·c 10.6(': 10.63 10.04 10.75 10.49 

NEW-YORK 

10111n8. 
3/ Ü/38. 

Décembre 8,51 Mai 8.24 

l'année passée. 
8.54 
7.85 

8.26 
7.96 

LlVEHPOOL 

Giza '7. Janvier 10/11/38. 
Hau tc-Eg~' pt.e. , 
A111érican. , 

Jeu di, l o 10 novembre 1938. 

CONTRATS 

La tcudancc haussière qui mar
llUaiL la dernière partie de. la sc
maine pass-ée fut encore accentuôP. 
à la première séance. de la semal
ne en revue grâce à l'appui actif 
des haussiers et aux achats d'arbi
trage du Giza cont.re des ventes 
d'Ashmouni, stimulés par des es
timations privées réduites de ln 
récolte d11 Giza 7 et par l'impres
sion que l'estimation rovisée du 
Gom·cl'ncmont devant être pubUéP 
lundi ne dépasserait pas '7,000,000 
<le ca.ntars. l in peu de terrain fut 

Varié/cl : 

Sakel laridis . . . ....... . ...... . 
C.iiza 7 . .... · .. · . . · · · · · · · · · · · · · • · 
Autres cotons à longue-~=;oic . . · .. 
Col ons ù soie-moyenne ...... . . 
Cotons ù so i e-courte ... . ..... . 

Ceci désappointa 
tjUi avRif'nt acheté 

Scarto 

Total 

les haussier>; 
en prévision 

7.'77 3/11 / 38. 
6.28 -
4.74 -

7.84 
6.35 
4.82 

sul>séqllemmcnt perdu par suite 
de ventes en couverture ct de réa
lisations sur des dépêches faibles 
rlc Ncw-Yorl< et la réponse bP."'i
tante de Liverpool à la hausse ici, 
mais une petite demande du cmn
rne ree apparut a lors amenaut de 
nouveaux achats de la spéculation, 
et les conü·ats étant e11COre une 
fols en quantité trè.c; limitée, lP"
prix remontèrent bientôt à 1 em· 
précédent n !veau. 

Cependant, après la publication 
du rapport of!ficiel de la récolte. 
le marché faiblit. L'c~timation rP.
duisit de 500.000 caniars le chif
fre d'Oetohrc, comme suit · 

7 Novembre 3 Octobre 
Cau lars Cantars 

------
? 801.000 

1.821.000 ., 
719.00 2,515.000 
193.000 200.000 

4,467.000 4.675.000 
---·----· 

7.200.000 7.691.000 
150.000 160.000 

-----· · 
7.350.000 7.851.000 
-----

d'une révision plus sévère, sur
tout pour les variétés à longue-

soie, et UlH! forte réaction s'ensui
viL sur des liquidations et des ven
tes en transfert d'arbitrage du 
Giza contre l'Ashmouni. Sur do 
nouveaux achats du commerce, la 
résistance grandit, mais à la séan
ce suivante, la ,baisse augmenta 
quand on repriL les ventes en ré
d ucüon cl cs engagements ache
te ur avant la quatrième estima
tion de la production du Départe
ment de l'Agriculture des Etats
Unis. Celle-ci (12.125.000 balles 
conh"d 12.212.000 .balles en Octo
bre) fut l)ién au-dessous elle ~a 
movennc prévue les marches 
ayant csco1t1plé ~mc lép;ère nu:.z.· 
ntent a tion de l'csümahon precc · 
clente pa1· ~uite des conditions 
climatériques favorables ayant 
prévalu pendant tout le mois d'Oc
tol>re, et après publicatiou du 
rapport on em·cgistra de f<?rtes 
ilauss(;S à New-Orleans et à LIVer
rool (New-York était fermé DOUr 
les élt:ctions) . Ainsi encouragé le 
marché à Alexandrie reprit vigml
reuscment sur des couvertures de 
découvert ct des achats en rem
placement i\ la· hausse, mais des 
ventes en couverture si firent alors 
remarr1uer, ct la demande du c~m
mcrce élant de nouveau petite, 
tout le terrain gagné fut subsé
q uemrnent perùu . Ce matin cepen
dant ,après, une ou~er~ure. lour
de, c2.usé.ç pa.l' les llqu1datwns do 
positions acheteur, le marché re
prit avec l'aicle d'achats pour l'ex
portation éparpillés, attirés par 
les prix lJas. et le ion fut plus fer
me à la clôture. 

L'estimation officielle revisée de 
la prnduction locale donne dans 
J'ensemble 1111 rendement de 3.0:{ 
canto..rs rar fcddan pour les . co
torrs à Jougne-soie : une dlmlml
tion de 10 ojo exactement du chif
fre d'Octobre. Le rendement du 
Sakel n'est pas spécifiée, mais il a 
été calculé à 2.28 caniars il y a 
un mois ct est maintenant pro
bablement estimé à 2.06 cantars 
f'nviron. L e rendement du Giza 7 
n'est égaletueni pas indiqué dans 
l'estimation,. mais le chiffre de h~ 
production divisé oar ~·acréage Je 
J>Ol'tc ~t 3.17 cantars. Le rende
ment des autJ·es Yariétés à longue
soie (Maarad. Giza 26 et Sakha 4) 
est est.im.é à 3.1~2 caniars en mo
Vfmne. Le rendement des cotons à 
soie-moyenne (Fouadi. Giza 3, G~
za 12 ct autres variétés non clasSJ
fiées) est porté à 3.7-1 cantars (con
i.rc 3.87 cant.ars en Octobre) ct 
celui. rlcs y a ri étés à soie-courte 
r Ashmouni et Zagora pris ensem
ble) à 5.00 cantars (contre 5.2:~ 
cantars en Octobre). Le tableau 
suivant montre les 1·cndements 
comparés pour les quaire derniè
res saisons 
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V a1·iélé 1938-39 
Cantars 

Sakel •••••• 0 •••••••••• 0 2.06 
Giza 7 0 ••••••••••• • 0 •• 3.17 
Autres cotons à longue-

soie • •• • •••• 0 • • • • •• • 3.42 
Soie-moyenne • 0. 0 •••••• 3.74 
Soie-courte •• • ••••• 0 0 •• 5.00 
Moyenne •••••••• • •••• 0 4.04 

En ajoutant le report d'Aicxan
dl"ie à la récolte telle qu'elle est 
indiquée maintenant, l 'approvi
sionnernent total probable nour 
la saison courante (noa conÎpris 
le scarto ct le report de l'intérieur) 
est d'environ 8.680.000 cantars, cL 
les haussiers font 1·essortir forte
ment le fait que cc ch iffre est de 
:Z 1/2 milions de canlars plus petit 
qnc celui de l'allJJée pass6c et 
c1u'il est, de plus, de 3/4 de mil-
lion de cantars inférieur à la 
q uanlité exportée et consommée 
localement en 19::l7 /38 . Cependant, 
une analyse plus nünutiensc des 
ci1iffres, montre que tandis que la 
position des cotons à soie-courte 
est im.lullitalJlement solide, celle 
des variétés à longue-soie l'est 
beaucoup nwins. L'approvisionn
n~menL indiqué comprend 550.000 
cantars Sakcl, 2.124.000 cantars 
Giza 7, 550.000 canLars antres va
ri6tés ù .l ongue-soie et 5.210.000 
cantars cotons à soie-courte. En 
HJ:::l7 ;:3R le total exporté compre
nait 5.810.000 cantars Asllmouni 
et Zagora, cL la plus grande pal·
IJ c cl es 510.000 cantars consommés 
dans le pays, était cmuposéc ùP 
ces variétés. Ai11Si, l'approYisi.on
nemen.L probal>le cette année dr.s 
col ons à soie-courte est d'environ 
1.000.000 c1c cantars plus petit (lUe 
1e chiffre des besoins dé !"année 
passée, ct bien que les emburquc
tncnLs à ce jour soiront. mainte
nant clr 400.000 cantars inféricu t·s 
,1, ceux ùe l'année dernière à ln 
rneuJC f>poquc, la situation statis
tique Cil Ce C[Ui COllCet"llC Ce<; YU

rièléS reste tout à fait llaussiè1·r.. 
lYnn autre côté les exportation}' 
rte Sake! d.e ln. sa·ison passée ~c 
montaient ù 340.000 cantars, cc 
quJ est le 60 o(o scnlemrnt d0 
l'approvisionnement de la saison 
aduclle. Lr~ ellllmrq:uemcnts rl<> 
Glza 7 llo !"année dernière étalent 
dr :G.125.000 <::antars, cc qui r.st. 
presque cxaclcn1ent l'ar>provision
nement prévu maintenant. mais 
tes c~'Cportati ons de cc coton à c·c 
Jour sont P.n moyenne le 65 o/o 
seulement de celles de l'aun"'" 
riernière ù. la mê~ne époque, et. 
c·ette moyenn, laissera un cxcé
ctent de quelaues 750.000 cantars :'1 
la fin Je la saison. Les exporta-
11ons cles autres variMés à longue
sole se montèrent l'année passée 
ù 510.000 cantars; l0nr anprovi. 
sionnement cette saison dépasse 
cette quantité d'une marg·c appré
ciable. 

La demancle de la filature u 
quelque peu augmenté ceLte HP

maine. Il y a une demande assez 

1937-38 1936-37 1935-36 1934-35 
Cantars Cantars Cantars Cantars 

3.45 3.21 3.03 2.47 
4.74 4.64 4.69 3.47 

4.41 3.!H 4.36 ·3.43 
5. 15 5":"21 4.D3 3.;26 
6.20 5.91 5.84 5.67 
5.47 5.19 5.11 4.36 

ucLi\'e ponr emban1uement prompt 
ue la part du Lancashire et dU 
Continent pour les hauts grades 
du Giza 7 ainsi que pour les au
tres variétés ù longue-soie, tandis 
flU'un petit nombre d'affaires en 
Ashmouni est conclu avec le Lan
cashtrc, le Continent, le Japon et 
les Indes. De plus il y a une meil
leure demande rour le Giza 7 
pour embarquement éloigné ju::;
y_u'en ];'évrier. Mais la demande en 
général est encore très loin d'êtr"' 
bonne, et les ordt·cs sont certaine
ment de dimensions insuiffisante::; 
pour soutenir le marché devanL 
un poids important provenant de 
ventes. Les ventes en couverture 
et en fixation continuent cepeh
du.nt a raire sculcnJenL une pre::;
ston modérée ct intermittente, 
tandi::, que les acheteurs les plus 
forts, bien que n'étant pas dispo
ses à augmenlct· leurs positions, 
sont encore des détenteurs détel-
lniné~ croyant epte la tendance 
des prix de l'américain est haus·· 
stère et que les filateurs, quand 
ils seront finalement forcés d'a . 
eheLer, paieruJtL les prix des cul
tivateurs. La prol,ahilJté de _toute 
lJaissc plus grande de l'américaln 
semble cerlainelllent l'loignée.L'ap
pruvisionnc:mcnt total de ce coton, 
en ::;e basant sur l'estimation la 
])lus recente cle la récolte, esT de 
25.777.0UO bailes. cc qui est le p lus 
;srand chiffre depuis 1902 /33. Cc
pent.!all t en déduisant de cette 
quantité l e stocJ.; elu prêt du Gou
,·ct nerneHt cle la saison passée de 
'ï.OIIO.!)Oll df' halles cn,riron et pin::; 
ete 2.250.00!) halles aecumuieeg 
pendant ce1i<' saison, l'upprovi-

silmucment libre total aux pr1x 
actuels est de 16.500.000 balles 
seulement, et on livre encore le 
cuton pour le nouveau prêt à la 
moyeune de 350.000 balles cnv1ron 
par semaine. On croit généralc-
111 ont q u ·11 serait nécessaire ct·unc 
hausse de .IJien au-dessus de ~J 
...:'ënts IJOUr arrnter le mouvement er. 
a1ncnnr les cultivateurs à vcnan• 
plus Ltbremenr, et que, à moins 
que cc pnx ne solt attmnt, racct,
mulatïon totale du prêt sera de 
11.000.000 de halles à fin Decem
bre. Si cela est le cas ct qu-àueu
JJe Jivrmson n'est faite subsé· 
quemment. l'ex~édent libre à la 
fln de la saison. en sc basant sur 
la moyenne de la consommat10r1 
mondiale de l'année dernière (lU 
millions 9~~0.000 balles) sera alors 
de 3 '.3/4· millions de halles seutc · 
n1ent. Ainsi, auo::si baissil!I::! qu~.: 
soit la perspective pou1· un a,·cJJir 
prochnln, .la perspective immértw 
te est pour une hausse des pnx. 
au moins jusqu·au niveau auquct 
le coton du prêt de cette année 
.c;era amorti t·t vendu. Tl reste t'l 
voir quelle justification il pom· · 
rait v aYoir pour lp thP,odc qu·u
ue reprise de la demande pour 
nos cotons, aux mêmes prix qu,: 
l'américain, sera le commcnce
~lent d'un relâchement du mouve
ment dr rétention . .1\.etncllcmcut 
~cpcndant, il semble qu'il y a1 t 
peu d ' espoir d'une véritabla, cx
tf'nsion elu cmnm0rce dans ll!J ave
nir. immédiat, ct en atLcnd8nt les 
Irms pour les stocks de coton son! 
cr1 train d e s 'accumuler. 

Dl SF'ONIBLE 
Le marché du disponible n c1r· 

<•ssez ar·tif cette semaine, mais ln 
demancl('l s'est limitée surtout att\ 

plus hauts g-rad.es du Giza 7. dn 
Sal<.el ct elu J\1aarad, et a\'ec I'Asli
rnouni en une demande relutivf· 
ment pet itc et le Zag-ora n<'glig{• 
les ventes sc sont n1ontées en 1n" 
yenne tt :?.4·00 balles seulement pa1 
jour. 

·BANQUE BELGE ET~ 
I·NTERNATIONi\LE 

EN EGVPTE 
SOCIÉTÉ A.NONVME ÉQVF'TIENNE 

Autorlah p1r 06cr1t Roy1l du . .30 llnYIIr 1929 

Capital 
Capital 

souscrit. . . L.E. 1.000. 000 
versé .. . ., 500.000 

Réserves au 3 (f Juin l 9 37 : L. E. 33578 
Siège Social au Caire: 45. Rue Kàar · El ·Nil 
Agence au Mousky 1 18. Rue Blbars, Hamzaoul 
Siège à Alexandrie 1 1 0, Rue S 1 am bou 1 

TRAITE TOUTES OPÉRATIONS DE BANQUE 
CORRESPONDANTS DANS LE MONDE ENTIER 



20. LA REVUE D'EGYPTE ECONOMIQUE ET FINANCIERE 
-=========~==== 

c 
ld 

0 
!1 

COMMISSION DE LA BOURSE DE MINET-EL-BASSAL 

BULLETI.N HEBDOMADAIRE 
No. 2770 Alexanrlrie, Jeudi à Midi le 10 Novembre Hl38 

COTON 
EXPORTA Tl ONS 

STOCK l Arrivages E~me-Orient. Angleterre Continent Inde., Chine et Japon Etats-Unis TOTAL 

Cantars Balles Oantare Balles Oantare Balles Cantar• Ballea Cantars Balles Canla1·s Cantar• 

,\e semaine ... 3:11 .f>3i ?.635 56.027 9.395 69.550 • 3-.775 27 !116 954 7 .038 21. ?59 160.!'>31 2.854.620§ 
~lt!f sem. 1937 Hl.i2:1 9.'~11 69-243 8.667 6~.5SO : ' ;268 31.591 1.032 ~ .600 23.378 1?3.014 2.058.392. 
• " 1936 339.529 

H 8601 
1118 .977 16 <114 121.429 '6 ' 561 -18 248 1.648 12 102 3~ 183 ~90.756 U8i.SOOt 

op. 1" Sep . 1938 ~.692.231 %.696 <108 <128 99 910 738.393 26.91i 198 788 2.\21 17 838 184 .947 1 363 Hi -
lmeépoqoe.l937 3 646 263 89. 150 655 . 986 HO 216 1. 0:16 529 2s;. 72411 197.416 6.723 <19.395 262.R09 1. \13\J. 3·?~i -
• . 1936 3.775.327 91.706 6 ï1 917 105 .181 '176 . 66:l aSrd91 282.060 6.241 4 5. iïO 211 <122 1 77o.41:> -

Y compris stock~ au 1•• Septembre 19::!8 Crs 1.525.8;11) • au· T'•• Sept. 1!l:~7 Crs. 351.455 tan 1•• Sept. 1Çl::J6 C1s. 48!<.HBH 
Consommation locale du 1er Septembre 1938 !lU 26 Octobre 19:1H, Achmonm Cantar~ 11.0G3, Zagor;~ 14.398. Divers 2.026. 
Total Cantars 27 .4~7; en outre Crs. 2.610 ont été réexpédi~s à. l'intérieur du pays. ~:nsemblt-> 30.0!)7 à déduire du stock. 
Consommation à l'Intérieur du pays du 1er Septembre Hl:J.c; an 26 Octobre 19::18 Cantars 57 .~ï\J . 
N.B. En dehors des Exportations ci-dessus il a été exporté par d'autres ports 11 can-tars. 

- -
GRAINES DE COTON TOURTEAUX i HUilE de GRAINES 

de COlON 

~:XPORTATIONS 

_Arrivages 1 1 Arrivages 

l TOTAL STOCK Export. Export. Angleterre Continent Divers 
1 ---- --- - - -

Ardebs Ardebs Ardebs Ardebs Ardebs Ardebs Tonnes Tonnes Tonnes 
e .... ,.<à sëu1.a1 oe, _._ •• 88.7!H 26.943 ~.'200 - 31 .143 618.7::!3 ~ 50U - 278 
ème ~rrï. H~37 .. 18-LOlJ5 38 .369 - - 38.369 792.1:.<26 • 2.691 7.498 1 -

) , ~936 •. 136.427 86.074 8. 796 - 94.870 822.105 t 2.461 2.710 -
ep. Jer Se!Jt. I!Ji\8 1.074.29~ 153.857 13.419 - 467.3061 - 10.994 15.!)40 1 1 .527 
ême époq .e 1!-!37 1. 488 .6~J6 725.568 18.078 - 743.646 - 16.050 3 1 .1C!l 1 150 

• ~ 193G. 1 .63:1.970 809.965 8.196 - 818.761 - 12 .81-i3 20.329 : -
Y compris Stock§ an1•r Septembre 1938. -Ard. 41.745 • au 1•• Septembre 1937-Ard . 46.1l16 tau 1 .. Sept. HJ::l6 Ard. 4.896 
Consommation locale du 1er Septembre 193ô au 2 Novembre 19::\8 ennron A rd. 197.053 (3 ) à dédu1re du stock. 

Cette sema tnt .•...•.•••..... 
Même sert raine 1937 .........• 
A partir du 1•r Avril 1938 ..... 
M-'me époque 1937 •.•..•.... 

Stocks au 1er Avril 
Stocks au 1er Avril 

1938 A rd. 7 .OûO A rd. 4 . OO<• 
1937 Ard. 455 .~rd. 21.6·1:~ 

B ~_8---~- LENTILLES MAIS __ Il OIGNONS 

! 
Arrivages Arriv. j Export. Arriv. 1 Export_,.,. Arrivag:: -~-;~o~~ 

Sal'di Béhéra ! Export . 

! ArdP.bs Ardeb~-- : ~debs - Arde

2

b

1

s

0 

Arde~ 

1 

Arde

4

b

0

s

4 1

1 Ardeb~ 11: j

1
i Crs ~~~~01< ~rs.I080k 

r:e,.e semaine •..•..••••..•• , 8.66~ 3.342 " 
Même semaine 1937......... 10.263 6.200 361 19 402 8.01G 2 .352 
A partir du 1•• Avril 1938 ..• ' / 455.441 3:-30 ~82 2:>3 11. 3{)() 51 49.107 1 1. 385 , 1. Ofl7 761 800.853 
Même époque 1937.......... 600.891 284.183 57 .Oï8 1 11.032 129 , 109.570 · 67 .88P 1.023. 831 941.471-

Stocks au 1er Avril 19::!8 Ard. 6.500 Ard. 3.500 an 1er Déc. 1!127 Ard. - au 1er ~!ars ~!J38 Crs. 
Stocks au 1er Avril 1937 Ard. 7.075 Ard. ~43 au 1er Déc. 19313 Ard., - au 1er Mars 1937 Crs. 

'1. B. L 'année pour les Blés et le5 Lentilles COJllmRnce le 1er Avril, pour IP!' Maïs le 1er Déc. pour Je;: Oigr.ons lt> 1er Mar~ 
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Constitutions de Sociétét. 
Entre MM. Frederick G. Thomas et 

Aldo Polzi et un commanditaire, il a 
été constitué une Société en com
mandi!e simple, sous la raison so
ciale •F.G. Thomas & Cie.•. Objet: 
commerce d'achat, vente et exporta
tion de graines de coton et de toutes 
sortes de céréales. Durée : 3 années à 
partir du l er mai 1938. Siège : Ale
xandrie. Montar.t de la Commandite : 
L.E. 2.150. Signature sociale : à Frede
rick G Thomas· 

+lo ot+ + 
Entre M. F. Delcore et un comman

ditaire, il a été constitué une Société 
en commandite simple, sous la rai
~on sociale • Delcore & Cie.». Objet: 
Commerce des armes et articles de 
s port. Durée: 3 ans à partir du ler 
juillet 1938. Siège: Le Caire. Capital: 
L.E. 150. Signature sociale : à M. F. 
Delcore. 

Modifications 
Par suite d'un acte sous seing pnve 

en date du 14 mai 1938, il a été ap
porté à l'acte d'association de la rai
son sociale «Al. N. Saraffy & Cie. •, les 
modifications suivantes : M. Constan
tin Saraffy, fils de Nicolas, est égale
ment autorisé à gérer , administrer el 
signer pour la raison sociale indi
quée ci-dessus, sauf toutefois en ce 
qui concerne la contraction d 'emprunt, 
et la représen ta~ion exclusive d'au
tomobiles· Dans ces cas, la signature 
conjointe des deux associés gérants 
demeure nécessaire. 

Dissolution 
La Société en commandite simple 

• G. :S. Debbas & Co.», ayant siège 
à Alexandrie et pour objet le com
merce de coton et graines de coton, 
a été dissoute d'un commun accord 
aes associés, à partir du 30 seplem~ 
bre 1938. 

Le Sieur Gabriel E. Debbas, de
meurant le propriétaire exclusif des 
activités sociales, a été nommé seul 
liquidateur de la Société dissoute avec 
les pouvoirs les plus étendus. 

-t• -t• -t• 
La Société en nom collectif formée 

entre les Sieurs Georges Lourandos 
et Georges Mavromatis, sous la rai
!'on .'3ociale • Georges Lourandos et 
Georges Mavromatis• et sous l' ensei
gne •Lourandos Bar•, a été dissoute 
à partir du 7 septembre 1938. 

Le Sieur Georges Lourandos ayant 
racheté la part active et passive du 
Sieur Georges Mavromatis est deve
nu unique propriétaire de la Société, 
en ayant assumé tout l'actif et tout 
le passif. 

La société en commandite simple 
formée sous la rc::ison sociale « F.G. 
Thomas & Cie. • a été dissoute avant 

terme, à partir du 30 avril 1930, et la 
liquidation complètement réalisée. 

+ (• •.:• 
La Société en nom collectif ·Mou

zouris Frères a été dissoute en date 
du 30 juillet 1937. Les Sieurs Dimitri 
Mouzouris et Eustrate Mouzouris ayant 
cédé leurs quotes-parts respectives 
dans les activités mobilières de la di
!e Société à MM. Mouzouris et Elie 
Mouzouris, ces derniers sont devenus 
les seuls et exclusifs propriétaires de 
la Société, dont le siège se trouve à 
Alexandrie. 

-t• +.) + 
La Société en commandite simple 

jack Albert Sasson, Pinto & Cie., a 
été dissoute à partir du 1er novem
bre 1938. 

Le Sieur Maurice J. Pinto est nom
mé seul liquidateur de la Société, 
avec les pouvoirs les plus étendus. 

Dépôts de bilan 
Raison Sociale Menasce Amzalek & 

Cie., administrée britannique, Siège 
au Caire, 9, rue Maghraby. Bilan dé
posé le 3 novembre 1938. Date ces
sation paiement 20 octobre 1938. Ac
ti!: P.T. 92.869. Passif: P.T. 133.276. 

Concordat 
Par jugement du 31 octobre 1938 du 

Tribunai Mixte de Mansourah, le con-

~-- -

corda! préventif intervenu entre le 
Sieur Aziz Abou Hamad et ses créan
ciers, a été homologué. 

Faillites 
Par jugement du 7 novembre 1938 du 

Tribunal Mixte d'Alexandrie, le Sieur 
Vîta Alphandary, demeurant, rue Saik 
El Kheit, Alexandrie, a été déclaré en 
faillite. Date cessation paiement : 22 
août !938. 

+ -t• ·:· 
Par jugement du 5 novembre 1938 

du Tribunal Mixte du Caire, le Sieur 
Hosni Ibrahim El Sabee, épicier, de
meurant à Assiout. a été déclaré en 
faillite. Date cessation paiement : 15 
novembre 1938. 

+ ·:· + 
Par jugement du 5 novembre 1'938 

du Tribunal Mixte du Caire, la rm
son sociale M· D. Didio & Cie., demeu
rant, ô rue Boustan, Le Caire, a été 
déclarée en faillite. Date cessation 
paiement : 12 janvier 1938, 

·:· + ~· 
Par jugement du 5 novembre 1938 

du Tribunal Mixte du Caire, le Sieur 
Kamel Nasrat, entrepreneur, demeu
rant ru e Serag El Dine (Faggala) au 
Caire, a été déclaré en faiilite. Date 
ce~sation paiement : 22 octobre 1938 .. 

~~~~~~~~~~~~~~~~~ 

1 BANQUE DE COMMERCE 1 
il N. Tépéghiosi & Co. 

1

:1 
:j : 

jj Société en Commandite par Actions-Fondée en 1920 ~~ 
jj CAPITAL AUTORISE .......... . .............. L.E. 200.000 . 

CAPITAL VERSE ...... . ..... ..... , . . . .. .. . .. .. . . L.E. 160.000 

Siège Social: Le Caire, 147. Rue Emad el Dine 

Téléphones : Direction: Nos. 54700 et 55410 
Portefeuille, Change No. 41671 

Succur~:rle: à Alexandrie, 17, Rue Stamboul 

Téléphones: Direction: No. 20932. 
Changes, Marchandises. Recouvrements: No. 22370. 

Portefeuille. Renseignements. Cctisse: No. 28197, Titres, Positions: No. 24637. 
~-:.;. -~~t..... 1• .,- ~- '-9:::k-~~~,.,· 

TOUTES OPERATIONS DE BANQUE: 
Es comptes, Avances sur Valeurs publiques, s ur Marchandises et sur Effets; 
Dépôts à Vue et à Echéance fixe; émission de chèques et Lettres de Crédit 

sur les principales villes de l'Egypte e t de l'Etranger, etc., etc. 

Elle possède u:1c b;anche spé ciale pour les opérations de Bourse. Service 
spécial do C aisse d'Epargne et de coiliets à la disposition du public ~ux 

meilleures conditions. 

N.B. - Les guichets de la Banque sont ouverts les après-midi même en été. 
3 
~ 

~~~~~~~~~~~~~~~~~ 
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REVUE DE M.l\RCHE DE GROS 
Le 11 novembre 1938. 

Les marché:=; dirigeants demeu
rent calmas, mais avec des prix 
soutenus, particulièrement sur les 
bourses des sucres. 

Notre place ~~st généralement cal
me, avec de.3 prix satisfaisants, 
sauf pour les furines étrangères 
dont les cours ont enregistr.é une 
forte Laisse. 

FARINES ET BLES 

La cote à Chicago demeure in
changée à 63 ·;·;s cents. Celle de 
Liverpool est légèrement plus fai
ble à sh. 4/3 3/8 contre 4/5 ?,f8. 

La sécheresse dans la zoue d'hi
ver cause, cependant, quelque in
quiétude ét l'on rapporte que la 
germination du blû semé tardive
ment est pauvre. Les fermiers 
pourraient abandonner les cultures 
non réussies pour avoir droH au 
bénéfice de la loi sur la réduction 
d'acréage. La demande de blé aux 
Etats-Unis et de: la part des con
sommateurs de r étranger reste len
te mais quelques achats furent 
provoqués par des brui~s suivant 
lesq'uels l'Administration ferait un 
effort déterminé pour faire haus
ser les prix avant les élections. 

En Grande-Bretagne, la deman
de de blé de la part des meuniers 
a été modérée. Elle comprend un 
cha.rgement de Manitoba et quel
ques cargos de blé austral<ien. Les 
ventes de blé françaiis s'élevf.rent :'t 
75.000 tonnes. 

+++ 
Les prix locaux de la farine étran

gère ont subi une forte baisse. 

La farine australienne non dé
douanée cote Lst. 7.6/3 pour le 
Brilliant Brand contre Lst. 8.5/-. 
Les autres marques valent Lst. 
6.17/6. Le Charbick City vaut Lst. 
7.-J -. 

La marchandise dédouanée est 
traitée à' Lst. 6.15/- contre Lst. 8.-/-, 
plus des droits de douane de P. T. 
1.310 contre L265. 

La farine américaine non dé-
douanée vaut Lst. 12.-/- pour le 
Gold Medal contre Lst. 14.-/- la 
semaine dernière, et Lst. 12.12/6 
contre Lst. 14.5/ . pour le Northern 
King. 

La marchandise dédouanée cote 
P.T. 176 pour le Gold Medal et 
P. T. 178 pour le Nort hern King, 
sans changement. 

Le stock de farines dans les Bon
dccl cl'Alexandrie est de 7.721 sacs 

------------------·-----
contre ::1.254. sacs de la semaine der
nière. Celui de Port-Said est de 
50.670 sacs contre 52.005 sacs. 

Chez nous la semaine fut aussi 
calme que la précédente mais en 
déplt d'une demande de la part 
de la minoterie, réduite à sa plus 
faible exprcssi•)ll, ies prix du blé 
ont pu sc maintenir aux mêmes 
niveâux grâce aux arrivages tout 
ù fait insignifiants de ces huit der
niers jours. Le·3 envois de l'inté
J·~eur sont réglés d'après les be
so:ns de la consc·rnmation, qui sont 
très limités lWTHlant ce mois et de 
manière à ne pas faire pression sur 
le marcl,·é. La minoterie, dont la 
production n'est vendue qu'en par
tie depuis quelques jours, inter
vient très peu dr~ns le marché et 
pour de peti1es quantités. On con
somme peu de nain en ce moment 
car les indigènes le remplacent 
volont~er'3 par le riz, les dattes et 
les pommes de terre douces, qu'ils 
achètent à un très bas prix. Le 
pah1 est l'o.rticle le plus cher. 

Les arrivages cle la semaine se 
sont élevés à R . 5·1·~ ardobs seule· 
m ent dont 1.64:-i nrdcbs de blé hé
héri ct 6.897 ardeh3 de blé saidi. 
Les quantités offertes au marché 
des céréales rmt obtenu les prix 
suiYants : Hindi saidi moyen P.T. 

1(\5 l'ardeb de 150 kilos, Baladi 
saicli P. T. 155. Hindi Béhéri P. T. 
160 ct B·aJadi Béhéri P.T. 150 l'ar
clf'b dr 150 kilo~. 

SU GRES 
La cote ù New-York demeure sta

tionHail'e à 204 cents, alors que 
celle cle Londres, plus ferme avan
ce à sb. 5/7 contre 5/ 4 1/4. 

On prévoit une réunion de la 
Conférence Jntf'rnationalc du Su
cre· pour le début du mo,is de dé
eernbrc prochain. 

·:· ·:· ·:· 
Chez nous, la semaine a été ca

r a ctéris6e p:u une tendance plus 
soutenue de ce marché, qu'il faut 
attribue r· aux cotations plus fer
mes de Java ct:\, une certaine amé
lioration de la dC'mande nour sn
cre disponible. 

Les perspectives sur notre place 
deviennent plus favorables, car en 
même temp.s que les cours à l'ori
gine 1 en dent ù se raffermir gra
duellement les stocks de sucre à 
Port-Saicl ~e réduisent assez rapi
dement. Avec l'absence de gros 
ar ri v ages et les ventes de cette se
maine d'environ 1.500 tonnes, ache
tées, croit-on, pour compte de la 
Société de ., Sucreries, l'offre de su
cre disponible pour le transit dimi
nuera très appréciablement. Nous 

..•••...........•...............••..•....................................•.•.•.......•...... 

L 

BANQUE 
·--r 

MISR l 

SOCIÉTÉ ANONYME ÉGYPTIENNE 

Siège Social : Au Caire, Rue Emad-El-Dine 

Succursales : A Alexandrie, Rue de Stamboul 

AGENCES et BRANCHES 

Mousky (Caire) et Rod el Farag (Caire), Mansourah, T-antah. 

Méhalla Kébir. Benha, Mit Ghamr. Chébine El Kom, Zagazig, Fayoum. 

Béni-Souef, Maghagha, Béni Mazar, Minia. Béba, El Fachn, Daïrout; 

Mallawi. Assiout. 

LA BANQUE MISR FAIT TOUTES OPÉRATIONS 
DE BANQUE 

E __ 
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sommes encor e bien aU-dessous du 
niveau de la source, car tandis que 
Java demande nour le chargement 
NovembrcjDéccmbrc, Lst .6 lOf-, 
G 12/6 par tonne cif Port-Said, on 
vend ici la marchandise prompte ù 
Lst. 6 5/- la tonne r end ne franco 
Bondcd. Tout laisse prévoir que cet 
écart ne tardera pas à disparaître. 
011 s'atlend à uve reprise prochai
ne des affa ires avec la Sn·i e et lfl 
Palestine, dont les achats ' sont, en 
cc moment, très limitës. 

Il y a lieu de signaler un bon 
mouvement dans le march'é rl.u su
cre égyptien par suite de la bonne 
demande dont i l fut l' objet pour 
b consommation locqJc. 

Les prix pour Jes ventes au dé
tail sont les suivants : 

Sucre g r anulé-r2-ffinr P.T. 21~0 
le sac de 80 okes, concassu P. T. 
224 1 c SflC de 04 ok cs et ta blettes 
I' .T. 80 la caissf' de 20 okes, soit 
P.T. 3, 3 1/2 ct 4, l'ol<c respective
ment . 

RIZ 
Une tendance plus ferme a pré

va lu celte semaine, dans le mar
ché elu riz et nlus particulièrement 
ponr la marchandise disponible ct 
lrs livraisons r appr och ées, qui font 
une prime assez importante sur le 
contrat J anvier-Mars. 

Les stocl<s des rizeries étaient 
nuls ct il faut fc.ire facr à une 
('Crta in e demallde pour l 'exporta
tion et pour rmharquemcnt immé
cliat. Le~ engagements pris por
tent sur les quelques prochaines se
mai nes, de sorte que les prix_ cl? la 
marchandise prompte sr mmnben
dront fermes pcnda nt quelque 
temps. Le riz g lacé vaut P.T. 85 Je 
sac de 100 kilos. Pour l a livrai son 
Janvier/Mars on demande P.T. 83 
cf le cargo P. T 7G le sac de 100 
kilos. 

Le riz pa del~ · est un peu pl us fer
me. Le prix de P.T. 4-50 par dariba 
franco v illages a été payé pour 
mm·cha n cl ise prompte. 

D'une manière générn lc l a sc
maine [l eté bonne, nu point de 
vue du chiffre d'affaires et des 
prix. 

La demande de riz de Rangoon 
disponible pour le transit a été 
très limitée. On est stationnaire à 
Lst. 8 7 j 8 la tonne franco Bonded 
Port Said. 

Les cotations de l'orig·ine n'ont 
pas signalé de changements. 

Le Steel No. 3 pour expéditiou 
Novembre ef,t offert à Lst. 9.- la 
tonne cif. Port. Sai cl. 

SACS VIDES 
Les changements, depuis la se

ma ine dernière, sont de peu d'im-

portance et dans l 'enscmlJle, le 
marché s'est soutenu aux environs 
des prix d'il y a huit jours, no
nobstant les cotattions légèrement 
plus faciles de Calcutta. Pour le" 
lbs. 3 les fabricants demandent 
83/- 84i- d. les 100 sacs cif Suez, 
ce gui n'influence guèr e notre 
place, où l 'on continur à· les offrir 
à P.T. 4 ? / 40 - 4 3f!~O le sac dé
douané franco Bonded Suez. La 
ch•mande . de sacs à coton étant 
très limitée en ce moment, leur 
prix pourrait dHficilement résister 
;\ la pression dcc; ventes que l'on 
1·rmarquc depuis quelques jours_ 

Les sacs il o!g-nons sont inactifs 
cf stat!onnn ires -ù. 46 paras. L'or~
gin,, les off re :\ ?1/3 les 100 sacs 
cif Suez. 

Les sacs ù gTainc et ù céréales 
sont toujours bien clcmand~s et 
nous les ~·rtrouvons à. peu près 
aux mêmes prix de la huitairie pré
eéùPnte : 

Ears - Char g·ement Disponiblr 

Lbs. P.T. 

2 1/ 4- 42 /6 2 23/40 
2 1/2 4-9/- 2 23/40 
3 1/~ 68/- 2 34/40 
5 ~li 5 12/40 
5 (extra) 07 /G 5 30/iO 

HESS lAN CLOTH 

Oz. 10 1/2 AB 2000 yds. 
Oz. 8 AB :2000 yds. 

Lsf. 17/
Lst. 14/-

Le stock de sacs dans les Bon
ùed de Port-Said est de ::l.605 !Jal 
les contre 4.22Î balles de la semai
ne dernière. 

PROCÈS en CO·URS 
~ 

l8 NOVEMBRË 1938 

Soc. Gén. des Sucreries et de la 
Raffinerie d'Eg·ypte. - Déb. du Trib . 
Comm. du Caire sur act. in!. par M. 
Marco T. Harari te nd. a faire dire que 
les parts d e fond de ladite Soc. doiv· 
participer aux 45% de toutes activités 
nouvelles créées par les fonds préle
vés sur les béné!. depuis le concor
dat jusqu'au jour de la mise en li 
<1uidation de la Société. 
. - + + + 

8 DECEMBRF. 1938 

Land Bank of Egypt. - Déb. dev . 
la Cour d'Appel (2ème Ch.) sur app 
de G. Moraitin is et Th. Andrinos cln 
jugement en date du 14 mai 1938 
relatif au service des oblig. 4 Il ' 
en francs français, fixant à. P .T. 705 
les mille francs. 

+++ 

12 JANVIER 1938 

Cie. Universelle du Canal Maritime 
de Suez. - Déb. d ev. la Cour d'Appel 
(2ème Ch.) sur appel du Crédit Ale
xandrin, contre jugement décl=ant 
que Je service des obligations devait 
être fait sur la base de l'or-

••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••c•,••••••••••••••••••••••••••••••••••••••J•••• 

NATIONAL BANK OF EGYPT 
Constituee nu x termes du DÉCRET KHÉDIVIAL· .dÙ 25 Juin· 1898 avec le 
droit exclusif d'emettre des billets rcmbou1·sables au j>ortcur et à vue. 

SIÈGE SOCIAL: --·LE CAIRE 
CAPITAL Lstg. 3.000.000 
RESERVES Lstg~ 3.000.000 

- "' 
SUCCURSALES EN EGYPTE ET AU SOUDAN , 

L E c A 1 R E ( 7 BUREAUX ), A L E x A. N D R 1 E. 
Abou-,Tig (Sous·-Agence d'Assiut), Assiul, Assuan, Benha, 
Beni-Suef, Chebin-ei-Kom, Damanhout·, l>cssouk (Sous-Agence 
de Damanhour), ~eyrout (Sous-Agence d'Assittl ), Edfn (Snus
Agenc.e de I .uxor), Ësneh (Sous-Agence de Luxor J, Fashn 
(Sous-Agence de Beni-Sucf), Fayoum, Heliopolis (Le Caire), 
Ismaïlia ( Sotls-Agence de Port-Sàid), 1\afr-el-Zayat (Sous
Agence de Tantah), Keneh, Luxor, Maghaga (Sous~Agcnce 
de Beni-Suef), Mansourah, Manfalput (Sous-Agence d'Assiut), 
!'rlehalla-Kebir, Mellawi (Sous-Agence . de Minieh ). Minel-el
Gamh (Sous-Agence de Zagazig), Minieh, Porl-Said, Sap1aloul 
(Sous-Agence dé Minieh), Sohag, Suez, Tantah, Zagazig. 
KHA RTOUM,J El-Obeid, Omdurman, Port-Su dan, Tokar, 
(Sous-Agence de Porl-Sudan), Wad-Medanj. 1 

\ ~N~ _ _?__:_:_~DRES-~ 7, King Willil!m Street.:_~·- ~·~~ 
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Avis et Convocations 
BANQUE BELGE ET INTERNATIONALE 

E_N EGYPTE -
Avis de Convocation 

Messieurs les Acti.onnaires de la 
Banque :Qelge et Internationale en 
Egypte sont convoqués à la neuvième 
Ass e mblée Générale Ordinaire de la 
Société, qui se tiendra au Siège So
cial, 45, r ue Kasr-e l-Nil, Le Caire, le 
28 novembre 1938, à 16 heures p.m . 
pour délibérer sur J'Ordre d u Jour 
suivan t : 

O rdre du Jour : 
L ) Lecture et approbation des Rap

ports du Conseil d'Admin is tration et 
des Censeurs ; 

2.) Ap probatipn _du. Bilan et du 
Compte d e Profits et Pertes pour 
i' exe~cice .!937 -1938 ; 

3.) Décharge à donner aux Admi
nistra te u rs ; 

4. ) Elections statuta ires ; 
5.) Nomin ation d es C enseurs et fixa

·-iion de le u rs émolumen ts pour l'exer
cice 1938/ 1939 ; 

6.) Divers. 

SOCIETE ANONYME DE NETTOYAGE 
ET PRESSAGE DE COTON, S.A.E· 

Alexandrie 
~ 

AVIS DE CONVOCATION 
~ 

15ème Assemblée Générale Ordinaire 
des Actionnaires 

Messieurs les Actionnaires de la 
Société Anon yme de Nettoyage et 
Pressage d e C oton, sont convoqués e n 
Assemblée Générale Ordina ire p our 
le vendredi 25 novembre 1938, à 5 h . 
d e relevée, au Siège Socia l, No . l , 
rue Fouad l er, pour délibérer sur l'or-
9-re du Jour suivant : 

l. - Lecture du Rapport du C on
seil d' Adminis !ration, Rapport des 
C enseurs et approbation d u Bilan au 
31 août 1938. 

; 2. - Ré p artition des Bénéfices d e 
I":Exercice 1937/ 1938. 

, 3. - Election de trois Administra
teurs. 

4. - Fixation des Jetons de Présen
ce aux Administrateurs. 

S. - Nomin ation des Censeurs pour 
!':Exercice 1938/1939 et fixa tion de leur 
a llocation . 
· Pour assister à cette Assemblée ou 
ê'tre représentés, Messieurs les Ac
tionnaires auront à d époser les Ac
tions, au moins trois jours avant la 
réunion, dans une des principales 
Banques ou au Siège Social. 

Le nombre d'Actions déposées par 
chaque Actionnaire n e devra p as être 
inférieur .à 5 actions (Art. 22 d es Sta
tu ts). 

A lexandrie, le 4 novembre 1938. 

Le Conseil d'Administration· 

CARNET DE 
L'ACTIONNAIRE 

-ASSEMBLEES EXTRAORDINAIRES 

Jeudi 17 novembre 1938 
Egyptian Raad Construction Cy. 

Ass. Gén. Extr. au Siège de la Socié
té, 12, rue Nébi Danie l, Alexandrie, 
à 4 h. 30 p .m. 

ASSEMBLEES ORDINAIRES 

Samedi 12 novembre 1938 
Sudan Import & Export Company. -

Ass. Gén. Ord . au Siège d e la So
ciété, rue El Azhar, Le Caire, à 4 h. 
L:O p.m. 

Mardi 15 novembre 1938 
Tha Gharbieh Ginning Cy. - Ass. 

Gén. Ord· au Siège de la Société, 11, 
rue Nébi Daniel, Alexandrie, à 4 h . 30 
p.m . 

Jeudi 17 novembre 1938 
The Union Cotton Cy. of Alexandria. 

- Ass. Gén. ürd. au Siège de la So
ciété, !64. Promenade de la Reine 
Nazli, Alexandrie, à 10 h. 30 a.m. 

Société Générale de Pressage et 
de Dépôts. - Ass. Gén. Ord· au 
Siège de la Société, 6, rue de l'An
cienne Bourse, Alexandrie, à 4 h. p.m. 

Jeudi 24 novembre 1938 
Société Foncière du Domaine de 

Cheikh Fadl. - Ass. Gén. Ord. au 
Sièg e de la Société, 8, rue Cheikh 
Abou! Sebaa, Le Caire, à 3 h. 30 p.m. 

Vendredi 25 novembre 1938 
S.A. de Nettoyage et Pressage de 

coton. - Ass, Gén. Ord. au · Siège de 
la Société, 1, rue Fouad l er, Alexan
drie, à 5 h . p·m. 

Lundi 28 novembre 1938 
Banque Belge et Internationale en 

Egypte. -- Ass. Gén. Ord . au Sièg e 
de la Société, 45, rue Kasr-e l-Nil, Le 
Caire, à 4 h. p .m. 

Mardi 29 novembre 1938 
Alexandria Pressing Cy. Ass. 

Gén. Ord. aux bureaux de la Socié
té, 1 rue Nébi Daniel, Alexandrie, à 
4 h. 30 p.m. 

Mercredi 30 novembre 1938 
The Kafr-el-Zay at Coton Cy. 

Ass. Gén. Ord· au Siège de la · socié
té, à Kharmous, à Alexandrie, à 5 
heures p .m. 

Lundi 5 d é cembre 1938 
Rosetta & Alexandria Rice Mills Cy. 

- Ass . Gén. Ord. au Siège de la So
ciété, 164, Promenade de la Reine 
Nazli , Alexandrie, à 4 h . 30 p.m. 

CONSOMMATION LOCALE 
DE COTON ET GRAINES DE COTON 

Du 1er septembre au 2 novembre 
1938, la consommation de coton à 
Alexandrie s 'est élevée à 27.487 con
lars et celle de l'intérieur à 62.000 
santars, soit un total de 89.487 con
lars, contre 80.000 J'année précéd en
te. 

Celle de graines de coton s'est éle
vée à 197.053 ardebs contre 139.457 
ardebs la saison précédente. 

MONTANT DES DEPOTS 
DANS LES CAISSES D'EPARGNE 

POSTALES ET DES BANQUES -
Le Département de la Statistiq ue 

Générale de l'Etat nous communique 
les montants déposés dans les Cais
ses d'Epargne postales et des ban
ques à la fin du mois de septemb re 
1938 avec chiffres correspondants de 
l'année précédente : 

Bureaux postaux. 
Banques 

Total 

Sep tembre 
1937 1938 

8.560.657 8.855-531 
3.376.1 05 3.262.956 

11.936.762 12.118.487 

• • a••••••••••••••••••••• • •••• • • • •••••••••••••••••• • •••• •• ••••• •••• •• •~e ••••••• • •• • •• •• • • •• • • 

~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~ 

BANCO ITALO EGIZIANO ! 
SOCIETE ANONYME EGYPTIENNE 

... 

Correspondant 
du Trésor Royal Italien 

:j' TOUTES LES OPÉRATIONS DE BANQUE 
: SERVICE DE COFFRES- FORTS PRIVES 
~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~ 
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